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Résumer la maçonnerie aux affaires,
 
			


c’est comme ne retenir du catholicisme que l’Inquisition !






Introduction
Beni, Vedi Vichy….
Ma concierge connaît un franc-maçon, il habite au troisième ! Comment sait-elle qu’il est franc-maçon ? Il ne lui a pourtant pas dit. Mais elle a fait son enquête comme la concierge de l’immeuble d’à côté (les concierges travaillent souvent en réseau) qui sait elle aussi, étrange coïncidence, que le monsieur qui habite là, encore au troisième, est lui aussi franc-maçon. Sur une centaine d’occupants, deux francs-maçons ! Coïncidence encore, tous deux font partie des quelques propriétaires que l’on compte sur le bout des doigts alors que les autres sont… locataires. Ces deux nantis ont acheté leur appartement à deux anciens propriétaires qui devaient être francs-maçons, par l’intermédiaire d’un agent immobilier certainement franc-maçon et la vente a été conclue par un notaire… franc-maçon !
 
Vous ne trouvez pas étranges ces coïncidences ? Vous voyez bien le danger qui guette ceux qui n’en sont pas ! Les francs-maçons occupent les meilleurs emplois, disposent des biens immobiliers et on ne les reconnaît guère tellement ils ressemblent à vous et à moi. À une différence près : ils portent une large part de responsabilité dans la crise économique dont nous sortons à peine. Ils se cachent. C’est d’ailleurs une tradition chez eux. Criez dans la rue « Qui est franc-maçon ? », et vous verrez que personne ne se dénoncera ! Heureusement que l’on fait des enquêtes. À y regarder de plus près, les francs-maçons, on peut les reconnaître. Ils ont le nez fin et le bras long. Ils occupent des professions privilégiées : la banque, la finance, l’enseignement supérieur et des ministères quand ils ne sont pas parlementaires. Plus généralement, tout ce qui leur permet de décider du sort du monde et de la misère des concierges.
 
Heureusement que la presse veille, enfin celle qui n’est pas encore entre les mains de francs-maçons. Chaque année, on les dénonce et on en trouve encore et encore. Récemment, un mensuel a indiqué leur nombre ville par ville, au nord et au sud de la ligne de démarcation. Une dénonciation quasiment à la même époque, comme pour la chasse. On en apprend de belles dans les magazines. C’est un travail difficile et risqué, la dénonciation. Certains même ont été jugés pour cela au siècle dernier. Le franc-maçon relève de la chasse à courre. On traque le gros gibier, hommes d’affaires, parlementaires, élus. Des journalistes à quatre pattes aboient. Des caniches de compagnie qui une ou deux fois par an se rappellent que leurs ancêtres étaient des barbots. Ils barbotent donc. Jusqu’à ce titre récent « Où les journalistes francs-maçons se cachent-ils ? » « Ils disent même dans les magazines qu’ils sont de plus en plus nombreux et pas seulement dans les forêts de l’Hexagone. »
 
Il faut aller plus loin, les obliger à se dénoncer, à porter des signes plus distinctifs que ceux qu’ils arborent parfois (de couleur jaune) toujours trop discrètement, multiplier et affiner les enquêtes. En somme, mettre en place une vraie méthodologie de la dénonciation. Une suggestion pour les quelques titres à venir – car à coup sûr, les francs-maçons s’inscrivent chaque jour dans l’actualité – : « Les maçons sont-ils pédophiles ? », « Peut-on être franc-maçon et tromper sa femme ? », « Votre mari est-il franc-maçon ? », « 30 millions d’amis francs-maçons ? », « Attention, un franc-maçon peut en cacher un autre ! », « Le petit chaperon rouge a-t-elle été violée par les francs-maçons ? » Ou encore – c’est déjà fait, mais seulement sous forme d’encadrés dans des articles habillant des listes de noms… – : « Les confidences d’un ancien franc-maçon car certains s’en sortent, mais il paraît que c’est rare. » Et ils veulent se confesser !
 
Que faire face aux correspondants modernes de « Je suis partout » et autre « Gringoire » ? Rien. C’est leur gagne-pain à ces Thénardier des temps modernes qui se veulent méritants dans leur œuvre de salut public. Certains même collaborent dans la belle tradition française avec des maçons pour soutirer quelques informations qu’ils pourront monnayer auprès de la maréchaussée moderne. Ils se rendent même à des TENUES BLANCHES OUVERTES où les francs-maçons reçoivent des non-maçons. Ça ne mange pas de pain chez les misérables. Ils ont l’impression de vivre une partouze dans le monde libre des idées, mais se contentent de la regarder, la pornographie leur suffit. Ils ne mangent pas de ce pain-là. Ils sont témoins, témoins masturbateurs, mais témoins tout de même. D’autant qu’ils se lavent ensuite les mains jusqu’au prochain orgasme caché qu’ils voudraient moins solitaire. C’est le lot des prés pubères de la spiritualité et de la liberté qu’ils ne peuvent pas connaître.
 
Voilà, j’ai tiré la chaîne, mais je n’ai pas pour autant fait disparaître tout le papier cul d’articles de presse qui bouchent jusqu’aux neurones usés de ces dames pipi qui préfèreront toujours le lieu commun pourvu qu’il soit lucratif au débat d’idées. Impossible. Trop de papiers, pas assez d’eau dans ce Grenelle de l’avilissement. L’antimaçonnisme non argumenté et brandi par les tenants de la vertu, les hommes de toutes les époques, quelle que soit l’époque, me fait penser à l’antisémitisme chic ! Autrement dit l’antisémitisme sans risque. Qu’on me pardonne cette expression maladroite. Mais faites une permutation de mots dans la lecture des articles à scandale sur la question et vous serez surpris. Hélas, cela fonctionne !
 
Pour lire ces nauséabonds de la République, il y a le bon public de France, à ne pas confondre avec les Français. Ceux qui préfèrent les dictons « Y a pas de fumée sans feu » à la lecture des philosophes surtout ceux des Lumières. Ce sont les lecteurs, insidieusement, qui absorbent toute la propagande. On leur rappelle habilement que la maçonnerie, c’est (lisez surtout) la loge P2, les détournements de fonds dans des pays africains, des arrangements entre frères sur la Côte d’Azur. Bref, les Rapetouts. Zut, Walt Disney était maçon, il y a certainement un message à décrypter ! Souvenez-vous, Blanche Neige et les 7 nains….De grâce, préservez vos enfants !
 
Mais il y a aussi, les honnêtes gens, à la Montaigne, qui se font la religion qu’on ne leur impose pas. Ils ont pu peser le contre, je leur propose de peser le pour sans soucis de propagande. Certes, je suis journaliste, mais la maçonnerie n’est pas mon gagne-pain. Pour répondre à cette question posée par un magazine « Où se cachent les journalistes francs-maçons ? », je répondrais que pour ma part, j’ai toujours dit à mes employeurs que j’étais maçon. Je n’ai jamais écrit une ligne sur des affaires que pourraient connaître des maçons et la maçonnerie ne m’a jamais aidé à gravir des échelons professionnels que d’ailleurs je n’ai jamais gravis. J’aime juste faire mon travail d’enquête et d’information et la maçonnerie relève d’un choix adulte que j’ai fait il y a maintenant une trentaine d’années, un choix que je ne regrette pas. Aussi curieux que cela puisse sembler, je ne sais pas qui sont les journalistes francs-maçons, sauf quand leur appartenance est révélée dans la presse contre un feuillet payé aujourd’hui aux environs de 50 euros. En trente ans de maçonnerie, je n’ai parrainé qu’une seule personne qui n’est pas journaliste et donc ni directeur de rédaction, ni rédacteur en chef.
 
C’est tout l’objet, modeste, mais aigu de cet ouvrage (je n’ose pas dire opuscule pour ne pas risquer le procès). Face à l’inquisition, je propose l’inquisitoire comme le qualifient les juristes. Ce n’est que mon point de vue. Il n’engage que moi, aucun autre franc-maçon, aucune obédience et dégage les autres même brutalement. Car c’est fatigant en plein débat sur l’identité nationale de voir bafouer ceux qui dans leur histoire n’ont pas à rougir de leurs convictions républicaines.
 
Alors j’entends dire : « C’est du passé, les maçons ne foutent rien depuis la Résistance, vous vivez sur votre passé ». C’est ce que j’entends quelquefois. Je rappelle que la loi sur l’avortement et plus récemment celle sur le fichier Edwige ont su mobiliser la conscience des maçons, mais c’est sûr que l’on pourrait faire mieux. Au fait, vous, vous faites quoi ?
 
Donc ce petit livre rouge de colère reste très personnel. Les non-maçons vont expliquer la maçonnerie, ou plutôt quels étaient les maçons cachés (ceux qui sont toujours bien placés car les autres on s’en fout). Un maçon se propose – pardonnez l’emphase – de parler de la maçonnerie, de son fond, de ses buts, de ses exigences. Pour éviter de tomber dans le sensationnel des publicistes et dans l’ennuyeux des spécialistes, je vous propose de procéder par définition. J’ai très arbitrairement choisi les termes tout en donnant ma propre définition et ce que sous-entendent les non-maçons autorisés à parler de maçonnerie.
 
Pour les lettres d’insultes, la dénonciation aux Kommandaturs modernes, mais aussi pour ceux qui voudraient dialoguer avec moi, je vous laisse mon adresse courriel : lelong.patrick@wanadoo.fr
Le dénonciateur des dénonciateurs,
Patrick Lelong





 
« La grande dérision : une multitude
de petits “tout” contradictoires,
l’intelligence se surpassant aboutissant
à l’idiotie multivoque,
discordante, indiscrète. »
Georges Bataille dans L’Expérience intérieure.



 






  

  A

  
    
      Acacia

      Le miel de la maçonnerie.

      Je ne sais si vous avez eu la possibilité de couper un acacia, moi oui. C’était un très bel arbre tombé lors d’une récente tempête sur mon garage. J’ai dû pendant des mois et des mois me remettre à l’ouvrage tant il renaissait encore et encore. La branche d’acacia représente l’immortalité, la renaissance et la résurrection. Un beau symbole maçonnique d’autant que l’acacia est imputrescible. Dommage pour les antimaçons, apprentis bûcherons…

    

    
    
      Affaires

      Ah ! la classe affaires à la portée de tous ou presque.

      Les affaires sont à la maçonnerie ce que la pédophilie est à l’Église. Une honte. Elles existent, je les condamne comme l’immense majorité des maçons.

      Contrairement à une idée reçue, ce n’est pas en loge, n’en déplaise à ma concierge, que se joue le sort du monde et plus modestement que se tissent les magouilles, quand magouille il y a. Mais dans certaines FRATERNELLES. Personnellement, je n’appartiens à aucune fraternelle. La justification d’un regroupement des métiers comme au temps des bâtisseurs n’a plus aucune raison d’être. Les fraternelles peuvent choquer les PROFANES et je le comprends aisément. Une fraternelle des journalistes ? Du bâtiment ? Ce n’est pas dans ces lieux que s’élaborent la réflexion et la spiritualité maçonnique à laquelle je suis très attaché. Si cela ne tenait qu’à moi, elles n’existeraient pas.

      [image: images]

      Les affaires naissent dans les réseaux. La maçonnerie mal comprise peut être jugée comme un réseau. Mais contrairement à d’autres largement plus influents, il n’y a pas de chefs, pas de direction dans la maçonnerie. Il y a juste des individus conscients et pour les plus mauvais inconscients. Pour réussir, les grandes écoles sont plus indiquées et la religion commune plus facile.

    

    
    
      Agapes

      La Jah va.

      On parle aussi de banquet. Après les tenues, l’ensemble des maçons d’un atelier passent à table. Et comme l’expression le suggère, c’est pour parler. Mais même là, il existe un rituel qui fait prendre conscience de l’importance de cette réunion. Les agapes sont donc des repas pris en commun uniquement entre francs-maçons au cours desquels ont lieu des échanges d’idées. Contrairement à une idée reçue, les agapes peuvent se tenir dans un restaurant, dans la discrétion, mais pas dans un secret pathologique.

    

    
    
      Âge

      Même les sœurs donnent le leur…

      L’âge est symbolique, bien évidemment. Il est lié à la symbolique des nombres. Un apprenti a trois ans, un compagnon cinq ans et un maître sept et plus. Il marque une progression et le droit de participer aux tenues de son âge ou d’un âge en dessous.

    

    
    
      Alchimie

      Al Chimie… Al Capone…

      [image: images]

      Transformer du plomb en or comme certains journalistes transforment de l’or en plomb, en plombant les discussions sur le fond. À creuser dans le creuset. L’alchimie est une tradition qui s’est élaborée lentement dans les oratoires (ce qui a donné naissance aux laboratoires – le labeur dans l’oratoire –, mais l’industrie mondiale du médicament n’est pas entre les mains des francs-maçons). L’alchimie est la mère de la chimie moderne, mais pas seulement. La recherche de l’élixir de vie a bien évidemment un sens spirituel. L’alchimie constitue une des sources traditionnelles du symbolisme de la maçonnerie. D’abord transformation des corps, puis des métaux, elle est aujourd’hui dans la plupart des ateliers vécue comme une approche de la transformation de l’être, de l’esprit et de l’âme, d’une quête qui « veut dégager le subtil de l’épais ». En somme l’un des chemins vers la résolution de la dualité de l’être dans l’unité.
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      Ancienne charge

      Les syndics du passé.

      Old Charges disent les Anglais. Le manuscrit de référence se nomme Regius (« roi », en latin). Il date de 1390 et il s’agit du plus ancien texte de la maçonnerie opérative (la maçonnerie d’aujourd’hui dont elle provient est dite spéculative) qui donne les règles de la vie en commun des bâtisseurs de cathédrales.

    

    
    
      Anderson

      Un homme de forte constitution.

      Le presbytérien James Anderson a été chargé de faire l’histoire de la maçonnerie et surtout d’en définir l’éthique et les règles. Il a rédigé un livre en 1723, dit « les constitutions d’Anderson ». Ce sont ces principes qui sont toujours en vigueur dans les obédiences maçonniques. En voici un extrait : « Autrefois les maçons étaient obligés dans chaque pays d’être de la religion de ce pays ou de cette nation quelle que soit cette religion. Mais il est considéré maintenant comme plus approprié de ne les obliger qu’à la religion sur laquelle tous les hommes sont d’accord, et de leur laisser à eux-mêmes leurs propres opinions ; c’est-à-dire à être des hommes bons et véridiques, ou des hommes d’honneur et d’honnêteté, quelles que soient les dénominations ou les croyances qui puissent les distinguer. » Les intégristes apprécieront…

    

    
    
      Apprentis

      Sage ? Il faut bien commencer par là.

      C’est le premier degré de la maçonnerie. Comme le savent en particulier les non-maçons, l’âge de l’apprenti est de trois ans. Trois est un chiffre symbolique que des catholiques persévérants peuvent comprendre. Il fait partie de la Tradition, autrement dit d’un savoir qui ne s’acquiert qu’avec la réflexion. Il nous renvoie à Pythagore, Platon, Euclide, Vitruve, Léonard de Pise, Villard de Honnecourt, Lucas Pacioli, Albrecht Dürer, Philibert Delorme ou encore Nicolas Poussin, Le Corbusier et bien d’autres… Le trois manifeste le Un à travers le Deux. Il est représenté par le triangle équilatéral. La loi qui en résulte relève de la Tradition. Elle peut se résumer en disant que toute manifestation dans notre univers est le résultat de la combinaison de deux causes opposées et complémentaires, action et réaction… Le silence est imposé à l’apprenti qui l’a choisi librement qui doit comprendre que le trois est l’espace, le temps et la matière. Vaste programme pour la réflexion.
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      Lorsque l’on est « initié », c’est-à-dire reçu franc-maçon, on devient donc apprenti. Pendant au moins une année et souvent davantage, l’apprenti se familiarise avec le symbolisme. Son objectif est de transformer patiemment et sans contraintes la pierre brute (lui-même) en pierre polie (toujours lui-même). Il doit appliquer la règle du silence, autrement dit écouter et descendre à l’intérieur de lui-même pour réfléchir, se réfléchir et penser par lui-même. Le maçon reçoit la lumière. Pour la percevoir, le silence reste indispensable. Le symbole clé de l’apprenti est le fil à plomb. Il va réapprendre à parler comme un homme libre et non comme un automate fréquentant les cafés du commerce de la société. L’apprenti est le premier degré des rites communs à toutes les obédiences. Après ce premier degré, vient le deuxième (compagnon), puis le troisième (maître). L’ensemble forme ce que l’on nomme les « loges bleues ». Pour ceux qui le souhaitent, il existe ce que l’on appelle des ateliers de perfection – ou ateliers supérieurs – qui font fantasmer les non-maçons et réfléchir les initiés.

    

    
    
      Arrivisme

      Je compte, donc j’y suis.

      On confond (et certains maçons les confondent) les clubs de rencontre – souvent humanistes, parfois franchement business – et la franc-maçonnerie. D’ailleurs, il arrive que certains fréquentent les deux. Pour moi, la maçonnerie ne sert pas à aller vite, mais plutôt à aller doucement. Dans un film dont ce seul souvenir me reste, un écrivain était invité par un club d’admiratrices chic. Elles prenaient des cours de lecture rapide pour s’imprégner et consommer de la littérature. Interrogé sur l’utilité de cette démarche, l’écrivain répondit qu’il aimerait prendre des cours pour pouvoir lire plus lentement. La démarche maçonnique consiste plutôt à arriver là d’où on aurait dû partir…
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      Art royal

      Rien à voir avec le pourboire du même nom.

      C’est aussi l’autre façon de désigner la franc-maçonnerie. L’art royal est une référence à la maçonnerie opérative des bâtisseurs (anciens métiers) : la construction des cathédrales. Il s’agit donc d’utiliser symboliquement les règles de l’architecture sacrée pour construire son propre édifice (sa vie) ou son « temple intérieur » selon les « secrets » du métier (le travail bien fait). La perfection du travail doit conduire à la perfection de l’artisan ou de l’artiste. C’est le travail de la « pierre brute » qui doit devenir « pierre polie » puis « pierre cubique » (ou parfaite).
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      Atelier

      Le lieu de la réparation des âmes.

      C’est le lieu de réunion où les francs-maçons travaillent. Le plus souvent, les réunions ont lieu deux fois par mois. On y réfléchit, on s’exprime selon une méthode précise basée sur l’écoute. La maçonnerie privilégie la connaissance sur le savoir et l’écoute sur la communication. Le contraire de ce qui est vécu ailleurs. Généralement deux fois par mois car il ne s’agit pas d’un fonctionnement sectaire. Les maçons sont des hommes libres, sans doctrines qui iraient contrarier leur libre arbitre. Il n’existe pas de chef chez les maçons. Seulement des représentants élus. Ce qui explique la haine que vouent à la maçonnerie les régimes politiques totalitaires, de droite ou encore de cette droite que certains appellent la gauche. Un pays sans maçons libres n’est pas une démocratie.

      Atelier et loge sont synonymes. On y trouve la notion de travail car les maçons travaillent en loge. On y « planche » selon l’expression qui est passée dans le vocabulaire courant. Mais on n’y fait pas la planche et on ne surfe pas sur les sujets comme dans le monde profane. Pas de concours d’égo, pas de langue de bois, mais un exposé dont l’objectif est de susciter le débat tant sur des sujets spirituels que citoyens. L’exposé s’appelle une planche tracée ce qui suppose sérieux et rigueur sur le fond et sur la forme. Le père de la maçonnerie moderne, Newton, se réunissait avec les savants de toute confession (et sans confession) pour échanger, faire progresser les sciences, la pensée et les lumières. Les maçons viennent en loge pour y trouver la lumière avec le recueillement des bougies et sans la bougeotte. On vient en loge pour travailler, pour se ressourcer, pour partager et se transformer en toute liberté.
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      Athée

      A T et même jusqu’à Z.
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      Eh oui, on peut être maçon et athée même si certaines obédiences considèrent que la croyance en Dieu est indispensable. Mais on ne peut pas être un maçon stupide (ni d’ailleurs un croyant stupide). Ma conviction est qu’un maçon ne peut pas être agnostique. La Gnose est la préoccupation première des maçons. C’est l’un des sens de la lettre G, si chère aux maçons. La grande majorité des obédiences travaillent sous l’égide du Grand Architecte de l’Univers. Certains font le lien entre le GADLU et Dieu. Personnellement, je ne fais pas cette assimilation. Pour moi, le GADLU est la reconnaissance d’un principe d’ordre et d’harmonie. Tous les maçons ne partagent pas mon point de vue.

    

    
    
      Attache

      Rien à voir avec le sadomasochisme.

      Il s’agit du vote pour l’admission d’un profane. Il y a trois votes. Le premier à l’occasion de la demande d’admission (demande d’initiation), le deuxième après trois ENQUÊTES suivies d’un vote et enfin le dernier lors du passage sous le BANDEAU.

    

    
    
      Attouchement

      Il y a ceux qui se tripotent encore sur le tard.
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      Là on est vraiment dans le fantasme. Ceux qui se sont fait tripoter les mains en déduisent qu’ils ont à faire (et pour certains affaire) à un franc-maçon. Pourtant, il existe des poignées de main molles, dures, humides, érotiques et chacun peut y aller de son interprétation et de sa pathologie. Oui, il existe une poignée de main maçonnique (et même plusieurs selon l’âge maçonnique, autrement dit le degré atteint par chacun). Il ne sert à rien pour les non-maçons de les connaître parce qu’elles sont le préalable à d’autres signes, cette fois-ci verbaux. On parle de signes, mots et attouchements. La raison est historique. Lorsque les anciennes corporations se réunissaient, elles accueillaient des ouvriers qui venaient des quatre coins des pays et il fallait s’assurer qu’ils étaient membres de la corporation. Car il existait bel et bien des secrets dans l’art de bâtir dont la connaissance n’était divulguée qu’à ceux qui faisaient montre des qualités morales indispensables pour les préserver. Cette tradition perdure aujourd’hui. Elle peut avoir son utilité dans des périodes troublées de l’histoire. Mais en soi, la poignée de main n’est rien si on ne possède pas les mots de degré, les signes de degré et ce que l’on nomme par référence à la tradition les mots sacrés. Tout cela est donné au maçon au fur et à mesure de sa progression.
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      Augmentation de salaire

      Enfin, du pouvoir d’achat.

      Ce n’est pas une revendication syndicale, mais le résultat d’une évolution. Cette expression matérialise le passage d’un degré à un autre (apprenti à compagnon, par exemple). Là le pouvoir d’achat se manifeste par plus de responsabilités, vis-à-vis de soi et des autres. Vers aussi plus de liberté (les compagnons ont accès à la parole, les maîtres peuvent voter). Liberté et responsabilité sont indissociables dans la méthode maçonnique qui est évolutive.

    

    
    
      Autel des serments

      Ce n’est pas l’hôtel des sarments…

      C’est le lieu dans le temple (la loge) face à l’Orient où sont déposés le Volume de la Loi Sacrée (ouvert dans nos pays à la première page de l’évangile de Jean), le compas et l’équerre ouverts et placés à l’ouverture des tenues et fermés à la clôture. Contrairement aux affirmations des antimaçons et des propagateurs du complot, il ne s’agit pas d’une bible spéciale (traduisez satanique), mais d’une bible qu’utilisent les catholiques, les protestants ou les juifs. D’ailleurs, la Bible est selon la géographie et la culture remplacée par le Tanach hébreu, le Véda ou le Coran. Et parfois dans les loges relevant du Grand Orient de France par un livre aux pages blanches.

    

    





B
Bandeau
À ne pas confondre avec bandit.
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Le fantasme des amateurs de série B. Dans les films de propagande contre la maçonnerie, on montre volontiers un pauvre homme, bras nus, yeux bandés, avec une seule chaussure dont l’interprétation profane et malveillante fait rire tous les maçons. Il ne s’agit pas d’une violence, mais au contraire de se présenter sans apparat. On ne pend pas le profane, il peut partir à tout instant et cela lui est rappelé plusieurs fois. Son intégrité physique et morale est respectée à tout moment et bien sûr, il a accepté cet « état provisoire ». Simplement, on rentre dans un temple sans ses « métaux », autrement dit sans ostentation, avec humilité. Ce n’est que s’il persiste dans sa démarche qu’il pourra ultérieurement recouvrer « la vue ». Sans ses yeux, on écoute, on ressent, un premier travail sur soi de première importance. Il est questionné par les membres de la loge et doit répondre le plus sincèrement possible. Le dépouillement est souvent une expérience inconnue du monde profane qui a un rôle important dans le processus initiatique.

Banquet
À ne pas confondre avec banquier.
Synonyme d’AGAPES, il existe cependant des banquets dignes de Platon où l’on échange. Il y a les banquets d’ordre célébrés en des occasions particulières, par exemple la Saint-Jean d’hiver et la Saint-Jean d’été. Ou encore le banquet familial où sont invités les membres de la famille d’un maçon.

Batterie
Non, ce n’est pas le sirop de batterie, les maçons n’aiment pas la mélasse.
Il s’agit d’une forme particulière d’applaudissements codifiés qui ponctuent les rituels et certains évènements particuliers comme un évènement heureux (une naissance) ou un décès (batterie de deuil).

Baudrier
Le cordon ombilical du maçon.
Le baudrier est un cordon (ou écharpe) en tissu porté en bandoulière sur le haut du corps au-dessus du tablier. En certaines occasions, les maçons portent l’épée (une épée symbolique) et le port du baudrier peut être interprété comme la survivance d’une tradition chevaleresque à laquelle se rattache la maçonnerie.

Bible
Jeannot a plein d’amis.
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Les maçons français – à l’exception de ceux du Grand Orient et d’autres obédiences dites « laïques » – ouvrent leurs travaux et prêtent serment sur l’Évangile de Jean et plus particulièrement sur le prologue. « Au commencement était le Verbe. » Jean est considéré comme l’évangéliste porteur d’un message particulier pour les maçons. Une loge maçonnique est dite « loge de saint Jean ».

Bijou
Ça prend un x au pluriel.
Les bijoux de loge, appelés aussi décors ou sautoirs, sont les marques d’une fonction dans la loge. Ils font référence aux anciens métiers. Par exemple, le second surveillant responsable de l’instruction des apprentis porte un fil à plomb. Le premier surveillant porte le niveau.

Blackbouler
Ce n’est pas l’exclusion des Noirs.
L’expression est passée dans le vocabulaire courant. Lorsqu’un profane « frappe à la porte du temple », mais aussi pour les AUGMENTATIONS DE SALAIRE, les maîtres maçons reçoivent une boule noire et une boule blanche. S’ils placent la boule blanche dans la partie « blanche » de la boîte qui circule et la boule noire dans la partie « noire » de ladite boîte, le vote est positif. Une boule noire dans l’emplacement de la partie blanche et une blanche dans la partie noire est un vote contre. Lors du décompte, le candidat est soit accepté, soit « blackboulé ».
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Boaz
Ce n’est pas un personnage du Livre de la jungle.
À l’entrée (intérieur de tout temple maçonnique) se trouvent deux colonnes. L’une appelée Boaz (ou Booz) et l’autre Jakin. Ces deux colonnes font référence au temple de Salomon. On les trouve citées dans le Livre des Rois et dans celui des Chroniques. Leur place (à droite ou à gauche) diffère selon les rites pratiqués (écossais ou français, par exemple). Les maçons, selon la place qu’ils occupent dans le temple, dépendent géographiquement de l’une ou l’autre colonne. On parle de colonne du Nord (Septentrion) ou du Sud (Midi). Les deux surveillants qui assistent le vénérable se situent à côté de chacune de ces colonnes. Sans rentrer dans le détail de la symbolique (car en maçonnerie tout est symbole), la colonne B représente le mercure, le principe féminin et la colonne J, le soufre, le principe masculin. Ces deux forces doivent s’équilibrer…





C
Cabinet de réflexion
Le lieu d’aisance de l’âme.
C’est un espace hors du temple où le candidat à l’initiation est placé seul. Le cabinet de réflexion est un lieu de méditation, faiblement éclairé, où le candidat doit méditer sur sa démarche, le sens de sa vie, sans le regard du monde. Il se trouve en présence de symboles et doit rédiger son testament philosophique. L’épreuve se comprend comme une descente dans le ventre de la Terre. Une mort à la vie profane et une nouvelle vie, cette fois-ci choisie. À l’issue de cette épreuve et de quelques autres, le candidat sera initié et créé « franc-maçon ».

Cambacérès
Tata turlutte au secours du mariage.
Le rédacteur des principaux codes (civil, pénal et du commerce) a été initié très jeune, à 20 ans, dans une loge de Montpellier. Il fut l’un des dirigeants de diverses obédiences maçonniques, le Grand Orient surtout (on dit aussi puissance maçonnique). On lui doit, en particulier, la rédaction des régimes matrimoniaux. L’homme qui défendit si bien le mariage et d’une grande fidélité à Napoléon était homosexuel et il ne s’en cachait pas. Il a toujours été un maçon engagé, même après l’Empire quand il s’est réfugié en Belgique, là où il mourut.

Candidat
Il paraît que cela gratte chez les Albicans.
C’est ainsi que l’on nomme celui ou celle qui frappe à la porte d’un temple pour être reçu franc-maçon. Généralement, le candidat est présenté par un parrain ou une marraine, mais il peut s’adresser directement à une obédience de son choix. Une loge masculine ou féminine, ou encore mixte. Quoi qu’il en soit, il lui faut adresser une lettre de motivation et suivre une procédure assez longue. Il doit aussi présenter un extrait de son casier judiciaire et être âgé de plus de 18 ans.

Capitations
… et non capitulation.
Les capitations sont les cotisations que versent les frères et sœurs à l’ATELIER. Elles sont les mêmes pour tous (au sein d’une même loge qui en fixe le montant) et fournissent à la loge de quoi payer son loyer et ses charges. L’activité maçonnique étant bénévole, ces sommes recueillies ne profitent à aucun des membres en particulier. Il ne faut pas confondre capitations et « tronc de la veuve ». Le tronc de la veuve est une caisse de secours, destinée à venir en aide à celui ou celle qui en a besoin. Les maçons versent leur obole, en toute discrétion, à chaque tenue dans cette perspective.

Chaîne d’union
L’amour en groupe.
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Les maçons pensent qu’un lieu est sacré dès lors que ceux qui le composent le rendent sacré par leurs attitudes, pensées et comportements. Le rituel est un des éléments de la construction du sacré, une composante essentielle. Au cours des tenues, les maçons forment une « chaîne humaine » dite chaîne d’union en se tenant la main d’une manière particulière pour adresser, en se recueillant, des pensées constructives non seulement aux maçons de leur atelier, absents, malades ou dans la difficulté, mais aussi à leur famille, amis et aux maçons du monde entier. L’attention et l’intention sont requises pour ce moment solennel que certains comparent à la prière.

Chambre du milieu
Le juste prisme.
On parlait autrefois de chambre du trait. Il s’agit de la réunion des maîtres maçons où se tiennent les tenues au troisième degré et où sont prises certaines décisions administratives. Symboliquement, le milieu se trouve à la jonction de la Terre et du Ciel.

Chevalier
Un franc-maçon qui surgit du fond la nuit signe son nom.
L’idéal chevaleresque est une réalité maçonnique. Ne parlons pas des chevaliers du Temple dont le lien avec la maçonnerie n’est pas historiquement établi, mais de l’idéal chevaleresque et des degrés des ateliers supérieurs. L’idéal de la chevalerie (quête du Graal, défense d’un temple symbolique, recherche du divin en soi…) est présent en maçonnerie. Le rôle de l’épée est fondamental. Dans les ateliers supérieurs, les degrés – à partir par exemple du 11e pour le Rite écossais ancien et accepté – sont ceux de Sublime Chevalier Élu, Chevalier de Royal Arche, ou encore Chevalier Rose Croix, etc. Les vertus chevaleresques sont des vertus maçonniques.
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Collège des officiers
Oui, mon capitaine.
Une loge est dirigée par trois maîtres maçons : le vénérable, le premier et le second surveillant. En fait, il faut sept maîtres maçons pour ouvrir les travaux d’une loge. On dit que trois la dirigent et sept la rendent juste et parfaite. Le collège des officiers est composé de ceux qui exercent une fonction dans le rituel pour que les travaux et le rituel soient opérants. Le collège, tout comme le Vénérable, est dans la plupart des loges élu pour un à trois ans. Chaque année, dans beaucoup d’ateliers, le collège est soumis aux suffrages des maîtres maçons.

Colonne d’harmonie
Il jouait du piano debout… et pour nous ça veut dire beaucoup.
Expression maçonnique qui désigne la musique jouée pendant les tenues. Mozart, bien sûr, mais bien d’autres. Sauf à de rares occasions, les chœurs et orchestres sont souvent remplacés par des CD.

Compagnon
Le pacs chez les maçons.
Après avoir été reçu apprenti, le maçon devient compagnon. Il poursuit son parcours et sa quête initiatique avec d’autres outils symboliques qui vont s’ajouter à ceux des apprentis. Le compagnon a cinq ans. Il peut prendre la parole en loge et est placé sous l’autorité bienveillante du premier surveillant.

Compas
Dans l’œil ou sur l’AUTEL DES SERMENTS.
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Le compas – avec l’équerre – est l’un des symboles emblématiques de la franc-maçonnerie. C’est celui des maîtres maçons et l’une des trois lumières de la maçonnerie (avec l’équerre et le Volume de la Loi Sacrée). La place du compas par rapport à l’équerre (et réciproquement) est un élément important, différent selon le degré auquel sont ouverts les travaux de la loge.

Constitutions d’Anderson
Ma concierge dit Andersen.
Un conte à dormir debout (voir ANDERSON).

Convent
Quel bon convent vous amène ?
Nom donné à l’assemblée générale annuelle des obédiences. Les loges y sont représentées par l’intermédiaire de leurs DÉPUTÉS, élus par les maîtres maçons de l’atelier. Ces mêmes députés élisent le grand MAÎTRE. Ils statuent également sur les comptes et les décisions administratives.

Cordonnite
Pour ceux qui n’ont pas rompu le cordon ombilical.
Le piège de la maçonnerie. La cordonnite est une expression péjorative pour ceux qui présentent un goût immodéré pour les honneurs et titres ronflants. En somme, ceux ou celles qui confondent la carte et le territoire.

Couvert (être à)
Le préservatif de la maçonnerie.
Être à couvert signifie que le temple est protégé des regards extérieurs ou profanes. Et que l’assistance est composée uniquement de francs-maçons. Il incombe au COUVREUR (officier du collège) de s’en assurer.

Couvreur
Pour éviter les tuiles.
Le couvreur est l’officier qui protège les travaux en loge en veillant à ce que des non-maçons ne rentrent pas dans le temple. Il donne l’accès du temple aux visiteurs en ayant pris soin de vérifier leur appartenance et leur âge maçonnique. Une opération que l’on nomme tuilage composée de mots, ATTOUCHEMENTS et d’autres moyens. Le couvreur ou gardien est souvent l’ancien vénérable de l’atelier. Après avoir occupé la fonction la plus élevée, il occupe la plus humble. Une leçon à méditer.
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      Décors

      L’envers du décor.

      On parle aussi de cordon. Il s’agit d’une écharpe portée de l’épaule droite à la hanche gauche, sans doute en souvenir de la chevalerie dont tout un courant de la maçonnerie se réclame. À ne pas confondre avec les sautoirs que portent les officiers de la loge et qui indiquent leurs fonctions. Le sautoir se porte obligatoirement comme le tablier. Le cordon est affaire de règlement intérieur à la loge ou de convenance personnelle.

    

    
    
      Degré

      … ou de force.

      Il existe trois degrés dans les LOGES bleues. Celui d’apprenti, de compagnon et de maître. Chaque degré marque un travail particulier et une évolution dans la démarche initiatique. On parle aussi de plan de conscience et de travail sur l’horizontalité et la verticalité, mais ces concepts n’ont de sens que pour les francs-maçons eux-mêmes.

    

    
    
      Déisme

      Ni un coup de dés, ni du dadaïsme.

      Le déisme reconnaît un Être suprême, un principe originel créateur, mais qui ne se manifeste pas sous la forme d’une révélation. Nul besoin d’appartenir à une religion. C’est comme le pourboire, laissé à discrétion. De nombreuses obédiences maçonniques peuvent être qualifiées de déistes. Citons la Grande Loge de France, la Grande Loge Féminine de France, la Grande Loge Traditionnelle de Memphis Misraïm et la Grande Loge Française de Memphis Misraïm ou encore l’Ordre Initiatique et Traditionnel de l’Art Royal.

      D’autres obédiences se réclament du théisme et impose donc la croyance en Dieu et en ses révélations comme La Grande Loge Nationale Française, la Grande Loge Traditionnelle et Symbolique Opéra et enfin La Loge Nationale Française.

      Enfin, à notre connaissance, quatre obédiences ne font référence ni au déisme, ni au théisme : le Grand Orient de France, le Droit Humain, la Grande Loge Mixte Universelle et la Grande Loge Mixte de France.

    

    
    
      Delta lumineux

      Bon œil sans bon pied.

      Ce n’est pas l’œil de Moscou que l’on trouve à l’Orient des ateliers, à côté du vénérable (le « patron » de la loge). Ni d’ailleurs celui du renseignement. Donc un œil dans un triangle, une pointe orientée vers le haut dénommé delta lumineux. Ce triangle est illuminé à l’ouverture des travaux de la loge, puis fermé quand les travaux se terminent. Parfois, on trouve le tétragramme, la représentation divine sous forme de lettres hébraïques dans ce triangle. Selon les rites pratiqués, le triangle peut ne pas comprendre d’œil. Selon l’interprétation de chacun, le delta lumineux a différentes significations, mais globalement, il est la marque de la transcendance, du Grand Architecte de l’Univers, du Principe Absolu. Les chrétiens y verront le chiffre 3 (le Père, le Fils et l’Esprit Saint), les hindouistes Brahma, Vishnu et Çiva, les mystiques le soufre, le mercure et le sel de la tradition alchimique et les francs-maçons les trois piliers qui ornent un Temple : sagesse, force et beauté.
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      Députés

      À moi les enfants de la Veuve…

      Ce sont les délégués de l’atelier qui ont été élus pour représenter leur loge auprès des instances administratives maçonniques. Les députés élisent les Grands Officiers (le Grand Maître en particulier).

    

    
    
      Deux colonnes

      … que Samson ne connaissait pas.

      La Loge représente le Temple de Salomon. Les loges sont ouvertes à l’Ouest (comme les églises chrétiennes) et le Vénérable siège à l’Orient. Les deux colonnes sont situées à l’Ouest et elles marquent la séparation de deux mondes : le profane et l’initiatique ou sacré. Elles se nomment Jakhin et BOAZ. Lors de l’initiation, le candidat est placé entre ces deux colonnes.

    

    
    
      Devise

      Tu causes, tu causes… c’est tout ce que tu sais faire
       (le perroquet Laverdure de Zazie dans le métro de Raymond Queneau).

    

    
    
      La devise la plus connue qui se déclame dans de nombreux rites est « Liberté, Égalité, Fraternité » qui rappelle l’attachement des maçons aux valeurs de la République. Mais il en existe d’autres selon les rites et les hauts grades.

    

    
    
      Devoirs

      À faire aussi le soir chez soi.

      Pour les maçons, ils sont synonymes d’obligations. Celles de pratiquer dans le Temple, mais aussi au-dehors, dans la vie profane, les vertus maçonniques comme la tolérance, la fraternité, l’absence de discrimination – en particulier raciale ou sociale –, la fidélité à la Patrie, l’humanisme et bien d’autres encore. C’est aussi le devoir de progression, rendue possible par l’initiation, qui reconstruit la vision de l’être et du monde. Ce ne sont donc pas des devoirs « réflexes », « automatiques », mais dûment réfléchis. Une partie de ces devoirs est rappelée dans les Constitutions d’ANDERSON.
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E
Écossais
Ils ne roulent pas que les R.
Un peu d’histoire et pas de whisky. En 1729, le chevalier de Ramsay, a été introduit à la ROYAL SOCIETY et initié à la Horn Lodge. On lui doit un célèbre discours sur la fraternité maçonnique considéré comme l’un des textes fondateurs de la maçonnerie moderne. Selon lui, le berceau du renouveau maçonnique serait la Loge Écossaise de Kilwinnen. Il importa en France le Rite écossais.
On sait aussi que les premières loges apparues en France étaient composées de francs-maçons liés aux Stuart qui avaient fui l’Angleterre (et l’Écosse) et s’étaient réfugiés en France. On parle aussi de rite écossais (Rite écossais ancien et accepté et Rite écossais rectifié). Dans ce dernier rite, il existe un grade dit de Maître Écossais de saint André qui a une signification particulière.

Écossisme
À écosser comme les haricots.
C’est le système des 33 degrés fondé par Étienne Morin en 1801, le fondateur du Premier Suprême Conseil à Charleston où on ne faisait pas que de danser et qui a donné naissance au Rite écossais ancien et accepté. C’est un système d’inspiration déiste qui se réfère au Grand Architecte de l’Univers. Une évolution dans la tradition initiatique avec pour chaque grade un éclairage particulier. Dans ce système, sont comprises les loges symboliques (dont les Loges bleues avec les degrés que sont ceux d’apprentis, de compagnon et de maître) et quatre autres dans les ateliers supérieurs. Viennent ensuite, les loges de perfections (9 loges), puis les chapitres (8 loges), les aréopages (6 loges), puis les degrés administratifs (3 degrés).

Égrégore
En votre âme et conscience…
C’est l’état collectif des consciences individuelles qui soude les maçons entre eux, une unité dans la diversité en quelque sorte. Cet état se manifeste principalement par la CHAÎNE D’UNION au cours des travaux de loge (tenues). L’égrégore est créé à partir du rituel et de sa symbolique et nourri par l’ascèse particulière due au travail des maçons. Quand tout le monde envoie des pensées bienveillantes, est uni par la pensée et l’alignement du corps et de l’esprit, il existe un ressenti particulier qui ne peut pas être rendu par les mots, seulement approchés. Le rituel crée la sensibilité, la qualité de l’écoute. La sacralisation des lieux donne une résonnance particulière, comme – mais cela n’engage que moi – un écho spirituel.

Enfants de la Veuve
Qu’est-ce qu’elle a fait comme mômes… !
C’est ainsi que l’on désigne les francs-maçons. Ils sont tous la conscience de Maître Hiram, l’architecte du Temple de Salomon. Hiram était fils d’une veuve. Les maîtres maçons sont donc par extension les enfants (ou les fils et les filles) de la veuve.

Enquête
Bien plus sérieuse que celle de ma concierge.
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Pour entrer en maçonnerie, il faut tout d’abord en faire la demande car on ne naît pas franc-maçon, mais on est créé franc-maçon par l’initiation. C’est donc un choix librement consenti. Il existe en la matière un formalisme commun à toutes les obédiences. Trois enquêtes sont effectuées par trois maîtres maçons de la loge où postule le candidat. Ces trois maîtres sont désignés par le Vénérable de l’atelier. Aucun des trois ne sait qui sont les deux autres. Aucun membre de l’Atelier ne sait qui sont les enquêteurs à l’exception du Vénérable qui les a désignés.
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Chacun des enquêteurs rencontre le profane (c’est ainsi que l’on nomme le postulant), dans son milieu familial, dans un endroit neutre. En somme dans tout endroit approprié, à l’exception du Temple bien entendu. Le candidat doit répondre à de nombreuses questions qui ont deux objectifs. Le premier consiste à mieux le connaître, qu’il s’agisse de sa vie intime, familiale, professionnelle, de ses opinions philosophiques, religieuses, de ses goûts, etc. Le second est d’estimer s’il va bien se sentir dans l’atelier car tous les ateliers sont différents. Il arrive d’ailleurs qu’un profane, à l’issue de la lecture des trois enquêtes, soit ensuite dirigé vers un autre atelier plus en phase avec ses recherches et dans ce cas, le processus d’enquête reprend car chaque loge est souveraine.
Une fois les enquêtes réalisées, elles sont lues en loge. Aucun enquêteur ne se dévoile. Il doit signer son enquête, et son nom (sa signature) est plié au moyen d’un petit rabat comme s’il s’agissait d’une copie d’examen. Les membres de l’atelier posent des questions, puis votent par « boules » (voir BLACKBOULER). Il est décidé ensuite, en respectant les votes, de recevoir le candidat à l’INITIATION pour un « passage sous le BANDEAU », de l’ajourner pour un complément d’enquête ou bien de lui refuser l’accès à la loge. Le candidat doit être majeur et fournir un extrait de casier judiciaire vierge. Après le passage sous le bandeau et l’initiation, la photo et l’identité du candidat sont exposées à l’intérieur de l’obédience à la manière de la publication des bans dans le cadre d’un mariage. Tout franc-maçon peut, s’il a des raisons sérieuses, s’opposer à l’initiation du candidat en avertissant le Vénérable de l’atelier qui a diligenté les enquêtes.

Épée flamboyante
Inutile d’appeler les pompiers.
[image: images]
Il s’agit d’une épée symbolique, sinueuse ou ondée entre les mains du Vénérable qui représente l’autorité dont il a été investi (à côté d’un autre outil, le maillet). Il l’utilise pour l’ouverture des travaux et dans d’autres moments des rituels. Cette épée flamboyante se retrouve dans la Bible entre les mains des Archanges et des Anges, mais aussi dans la tradition bouddhiste, dans le monde des asura où se trouvent les dieux inférieurs violents. Pour les maçons, l’épée flamboyante a un pouvoir de création. Elle est utilisée pour créer, lors de l’initiation, le franc-maçon. Elle a également pour but de lutter et de chasser l’ignorance.

Épreuve(s)
Vous avez deux heures pour rendre votre copie.
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Dans le processus de transformation de l’être en profondeur, le rôle des symboles reste fondamental. Sur le chemin initiatique – le fameux « connais-toi toi-même » de Socrate –, il faut franchir certaines épreuves. Aucune d’elles ne va contre la conscience ou la morale de celui ou celle qui l’affronte. Mais ces épreuves sont nécessaires pour se retrouver seul avec soi-même. Les épreuves de l’initiation s’inspirent des quatre éléments (la terre, l’eau, le feu et l’air). Les épreuves peuvent être comprises comme un rite de purification. Il s’agit de descendre au fond de soi-même, privé de tout artifice ou de tout divertissement selon la formule de Pascal. La véritable exploration et l’ultime découverte restent notre nature profonde.

Équerre
Droit dans ses bottes.
C’est l’un des symboles clés de la franc-maçonnerie. Elle représente le monde matériel, alors que le compas auquel elle est reliée représente le monde spirituel. L’équerre, le compas et le Volume de la Loi Sacrée représentent les trois symboles sur lesquels les francs-maçons font leurs promesses. L’équerre est suspendue au sautoir du Vénérable.

Étoile flamboyante
Étoile des neieieige !!!!!!!
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« Comme les rois mages en Galilée suivaient de près l’étoile du berger. Je te suivrai, où tu iras j’irai… ». Quittons Sheila. L’étoile flamboyante possède cinq branches. Un pentagramme au cœur duquel figure la lettre G. La combinaison des chiffres 3 et 2 a une signification symbolique pour les initiés. Ils renvoient à Pythagore et à son école. L’étoile flamboyante a un sens ésotérique, celui de la réintégration de l’homme. Quant à la lettre G, elle a plusieurs sens comme celui de « gnose » ou de « géométrie ». Ce sont ces sens que doit découvrir le compagnon maçon (deuxième degré des loges bleues).

Éveil
Il est midi Vénérable maître, au turbin, toute !
L’éveil est l’état de l’homme authentique, débarrassé de ses illusions, les siennes et celles savamment entretenues par la société de consommation, le « règne de la quantité » dont parle René Guénon. La démarche maçonnique consiste à vivre l’éveil, à le découvrir pour soi et en soi. Ce n’est pas une connaissance rajoutée, mais une épuration, l’abandon de ses vieux habits. C’est un processus personnel de transformation au fil des ans. On comprend alors l’importance du travail maçonnique en Loge et en dehors de la Loge. Les instruments de l’éveil sont l’introspection (VITRIOL), la confrontation avec les symboles, la connaissance initiatique et le partage en loge de convictions qui s’élaborent. C’est le concept très personnel que j’appelle la fulgurance.
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Expert
Pour toutes les assurances.
C’est l’officier qui est garant de la régularité du rituel dans le cadre d’une tenue.
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Fil à plomb
Plus symbolique que le fil à couper le beurre.
C’est l’un des outils des bâtisseurs. Le fil plomb interpelle en premier lieu l’apprenti. Il fait référence à l’introspection, la descente en soi, le fameux VITRIOL qui signifie Visita Interiora Terrae Rectificando Invenies Occultum Lapidem. En français : « Visite l’intérieur de la Terre et, en rectifiant, tu trouveras la pierre cachée. » À vous d’en trouver le sens. Qu’est-ce que la pierre cachée ? Une question que se pose l’apprenti. Le fil à plomb évoque la découverte du sens caché que l’on trouve en soi. C’est un fil à plomb qui est accroché au sautoir du second surveillant, chargé de l’éveil des apprentis.
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Fraternelles
Tu fais quoi comme métier ?
Les fraternelles sont des associations où se regroupent des maçons de toutes obédiences. Elles regroupent des frères et sœurs qui ont des intérêts communs, leurs métiers par exemple. Ces associations n’ont rien à voir avec la spiritualité maçonnique et sa méthode. Elles ne sont pas sous le contrôle des loges. Personnellement, je suis pour la suppression des fraternelles. Les quelques scandales qui ont fait les choux gras de la presse de ma concierge prennent très souvent naissance dans les fraternelles. D’ailleurs, je ne comprends pas leur raison d’être, au sens maçonnique du terme bien évidemment. Comment expliquer qu’une obédience, la GLNF interdise à ses membres de visiter les autres obédiences alors qu’elle n’interdit pas la fréquentation des fraternelles où se regroupent les maçons qui le décident de toutes obédiences ? La fraternelle est à la maçonnerie ce que le PMU est au cheval.

Frère
Une famille nombreuse.
C’est ainsi que les francs-maçons s’appellent entre eux. Les sœurs sont aussi des frères et les frères des Sir.

Frère trois-points
Trois points noirs à éliminer selon l’esthéticienne de ma concierge.
Les antimaçons parlent des frères trois-points pour désigner les maçons et leur signe présumé dans leurs signatures. Beaucoup de profanes mettent trois points dans leur signature, soit parce qu’ils veulent entretenir une ambiguïté, soit parce qu’ils utilisent un mauvais stylo-plume. Je ne connais personnellement aucun maçon qui place trois points dans sa signature. Mais je connais au moins trois cons qui le font.
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G
Gants
Je n’en prends pas pour dire ce que je pense.
Un maçon en tenue (je ne connais pas de loge de naturistes) porte un tablier et des gants. Ces gants sont blancs. Signe de la pureté que reçoit tout nouvel apprenti. On lui remet aussi une autre paire de gants pour sa compagne ou la femme qu’il aime le plus.
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Gnose
J’y serre mes connaissances.
La gnose est la connaissance qui a trait à Dieu, celui que l’on découvre par soi-même. Les maçons sont gnostiques, qu’ils soient athées ou croyants. Pour ma part, je pense qu’un maçon ne peut pas être agnostique. S’il ne se pose pas de questions sur la vie et la mort ni sur son cheminement et les éventuels « passages », il n’a rien à faire en maçonnerie.

Grade
On en prend pour son grade.
Synonyme de DEGRÉ.
C’est l’âge symbolique du maçon. Par exemple, un apprenti a trois ans. Pas encore l’âge de raison dirait ma concierge.

Grand Architecte de l’Univers
Est-ce que je peux vous appeler Dieu, en toute simplicité ?
Le GADLU est le principe d’ordre créateur que la plupart des maçons partagent. Pour autant, il s’agit de Dieu pour certains, mais pas pour d’autres. Pour ma part, je pense que le GADLU est différent des dieux des religions monothéistes.
C’est un dieu plus tolérant, plus ouvert sans problèmes freudiens. Des obédiences comme le Grand Orient ont abandonné toute référence au GADLU depuis 1887.

Grand Collège de rites
Riton en fait partie (secret de concierge).
C’est la juridiction qui a autorité sur les hauts grades (ateliers supérieurs) du Grand Orient de France qui fut créé en 1823.

Grand Maître
On attribue les paroles suivantes au général de Gaulle (celui qui pensait que la France est un pays de concierges), mais je n’ai pu le vérifier. En tout cas, il aurait pu les prononcer. Il recevait pour la première fois – comme c’est la coutume – le Grand Maître d’une obédience et lui demanda comment il devait l’appeler. Il lui fut répondu « Très Respectable Grand Maître ». De Gaulle lui demanda alors quel était son grade dans l’armée. Et son interlocuteur de répondre : « Caporal ». Le général lui dit alors : « Je vous appellerai caporal ». Le Grand Maître est un maçon qui a été élu, comme les autres maçons, par l’intermédiaire des DÉPUTÉS. Il s’agit d’une fonction administrative, même s’il est reçu en grande pompe au sein des Loges. Ce n’est ni plus ni moins qu’un président du Conseil fédéral de son obédience qui a été élu à l’occasion d’un convent parmi les conseillers fédéraux.
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Grand Prieuré des Gaules
Charles n’en faisait pas partie.
C’est une juridiction qui gouverne les hauts grades du Rite écossais rectifié. Elle est indépendante et souveraine et fut créée en 1935. Il existe aussi d’autres prieurés, par exemple le Grand Prieuré rectifié de France, Le Grand Prieuré indépendant de France, etc. D’inspiration chrétienne, le Rite écossais rectifié est dans l’immense majorité des cas associé à un prieuré contrairement, par exemple, au Rite écossais ancien et accepté (inspiré par les anciens métiers) qui n’est jamais associé à un prieuré.






  

  H

  
    
      Hauts grades

      Appelez-moi Mon Seigneur, en toute simplicité.

      Il s’agit des degrés se situant au-delà des trois premiers des Loges Bleues (apprentis, compagnons et maîtres). Tous les maçons ne poursuivent pas leur progression dans les ateliers supérieurs dits ateliers de perfection. Pour le Rite écossais ancien et accepté, les hauts grades vont du 4e degré au 33e degré. Le Rite écossais rectifié comprend 6 degrés. Le Rite Memphis/Misraïm comprend 99 degrés.

    

    
    
      Hermès Trismégiste

      Rien à voir avec le grand couturier.

      Le dieu Thot égyptien, devenu Hermès chez les Grecs, est devenu Hermès Trismégiste, ce qui signifie « trois fois très grand ». On lui attribue La Table d’émeraude d’où il est tiré cette phrase célèbre : « Ce qui est en haut est comme ce qui est en bas. » Il s’agit de la loi des correspondances. Plus généralement sa doctrine est connue sous le terme d’HERMÉTISME.

    

    
    
      Hermétisme

      Parfait pour conserver les confitures de l’âme.

      Relire ci-dessus HERMÈS TRISMÉGISTE. L’hermétisme est une doctrine, une conception du monde dont l’origine remonte à l’Égypte. Elle comprend l’ensemble de la connaissance traditionnelle comme l’astronomie, l’alchimie, la magie, la philosophie. Son objectif est la transformation de l’homme ou la « réintégration » de l’homme dans son état premier dans l’Unité divine. C’est en particulier l’objectif de l’ALCHIMIE et les différentes opérations « hermétiques » de cette pratique.

    

    
    
      Hiram

      C’est encore loin l’Amérique, tais toi, y rame ?
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      Constructeur du Temple de Salomon, c’est une figure clef de la maçonnerie et plus spécifiquement du grade de maître. Hiram a refusé de révéler les secrets du maître à trois compagnons qui tentaient de les obtenir par la force. Il en est mort, sans les révéler. Cette légende fait l’objet d’un approfondissement de la réflexion sur les trois plans : celui de la conscience, celui du rituel (meurtre rituel) et celui de la responsabilité. La notion de SECRET qui fait fantasmer ma concierge, son réseau et son rite pipelette à rectifier est illustrée par l’attitude d’Hiram. Impossible par la force d’obtenir ce qui ne peut être compris que par soi-même après un long travail et qui, par tout ce qu’il suppose, relève de l’indicible.

    

    
    
      Hospitalier

      Pour le joindre par téléphone, c’est le 17 ou le 18…

      C’est ainsi que l’on nomme l’officier de la loge qui est chargé de recueillir les deniers versés dans le tronc de la Veuve (on parle d’obole). Le tronc de la Veuve est destiné à l’urgence d’un besoin d’un frère ou d’une sœur.

    

    
    
      Humanisme

      Je suis homme, et tout ce qui est humain ne m’est point étranger, comme aurait pu le dire Camus.

      Les maçons sont très attachés à la liberté de conscience, tout comme ils le sont – avec des intensités différentes – aux anciens usages et au symbolisme. L’homme est au centre de la maçonnerie. On ne naît pas maçon, on le devient et pour cela on doit pratiquer des vertus qui sont justement celles des humanistes. Ils luttent contre tous les fondamentalismes et défendent les libertés. C’est la raison pour laquelle la franc-maçonnerie est interdite dans les pays totalitaires et ceux gouvernés par des religieux.
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Icare
Non c’est une blague, même si certains pensent que les maçons volent (surtout et c’est parfois vrai dans le sud de la France).

Idéal maçonnique
Mieux que le gendre du même nom. (S’il était maçon, ma concierge ne l’accepterait pas !)
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« Y a-t-il quelqu’un qui m’aime ici ? » demandait Johnny Halliday qui est au rock français ce que le tablier est à la maçonnerie : c’est donc… (message adressé à ma concierge) un compliment (sujet, verbe et compliments). Ce n’est donc pas l’idée séduisante des banques entre mes mains (elles le font toutes seules entre les leurs), mais un vrai cheminement : celui de l’homme vers la lumière, autrement dit une fraternité qui dépasse les clivages, le respect des hommes et de femmes de convictions différentes, la tolérance sans les maisons qui vont avec (et pourquoi pas avec, la maison étant moins importante que la tolérance elle-même). L’idéal maçonnique c’est la « petite maison dans la prairie », mais à plus grande échelle. Bref, la fraternité.

Illuminés
Lumières !
Ma concierge dit que ce sont ceux qui ont inventé le fil à couper le beurre de la maçonnerie. En fait, confondre illuminés et maçons, c’est comme prendre Chita pour Tarzan. Il existe un lien entre les deux. On appelait illuminés, et parfois mystiques, ceux qui relevaient d’un courant organisé (illuminés de Bavière, à ne pas confondre avec le cristal de Bohême) ou non organisé d’un courant de pensé du XVIIIe siècle en opposition avec les pouvoirs politiques et religieux. Plus généralement, l’illuminisme suppose une relation directe et personnelle entre Dieu et l’illuminé. N’étant pas illuminé, j’ai peine à en parler. De plus – et ma concierge en conviendra –, tous les maçons ne sont pas des lumières comme toutes les concierges ne sont pas honnêtes. Mais pour être honnête, à défaut d’être concierge, certains mystiques ont eu une influence sur une forme de maçonnerie : par exemple, Louis-Claude de Saint-Martin, dit le philosophe inconnu, qui a influencé Willermoz le fondateur du Rite écossais rectifié. Personnellement, j’aime beaucoup Saint-Martin. L’un de ses livres intitulé Le Livre Vert (rien à voir avec l’écologie, sinon celle de l’âme) comporte des réflexions qui nous interpellent. Ô concierge ! Par exemple à la question « Quelle est votre religion ? »(l’Inquisiteur se frottait déjà les doigts), il répondit « Je n’en ai pas, tout simplement parce que Dieu n’en a pas. » C’est fort non ?
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Pour aller un peu plus loin, il faut dire que certains historiens pensent que le courant des illuminés de Bavière a eu une influence sur la Révolution française alors que contrairement à une idée reçue, le rôle des maçons dans ladite Révolution est un sujet de polémiques. L’idée la plus couramment admise est que les maçons, soutien des Lumières, ont ouvert une brèche dans leurs « salons de réflexions », mais qu’ils n’y ont pas pris part (en tout cas en tant que « collectivité »).

Initiation
Des chiffres et des lettres.
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L’initiation est la cérémonie qui fait prendre conscience au récipiendaire de son engagement. C’est un évènement solennel, collectif pour sa mise en scène, et le partage de son ressenti est profondément individuel puisqu’il s’agit d’une seconde naissance, cette fois-ci choisie. L’initiation peut être comprise comme un psychodrame, un face-à-face avec soi-même. Les descriptions qui en sont faites dans les revues dévorées par ma concierge ne peuvent rendre compte que du caractère superficiel de l’évènement. Par comparaison, demandez à un patient ce que lui a apporté (ou retiré) sa psychanalyse en seulement 1 500 signes (soit environ un feuillet, donc un gros quart de page de magasine…).
[image: images]
[image: images]

Initiés
Alors, vous en êtes ?
C’est le grand fantasme… On oublie simplement que l’initiation est le processus de prise de conscience et de transmission des sociétés traditionnelles. Il existe, par exemple une initiation à la vie d’adulte chez les Juifs (la Bar Mitsva) et de nombreux « rites de passages » dans les sociétés dites primitives. L’initiation maçonnique s’inscrit donc dans ce cheminement. L’initiation – selon moi et cela n’engage personne d’autre – c’est l’appropriation, puis la résonnance intime d’une histoire empruntée aux grandes légendes de l’humanité que l’on fait siennes au travers des émotions (approche sensible), de la réflexion (approche intellectuelle) et du vécu (approche sociale). C’est la mise en harmonie de notes pour former sa propre symphonie (ou le dernier Julio Iglésias de ma concierge). Enfin pour ceux qui veulent toucher la profondeur – car il est très difficile de parler de sa propre initiation, sauf à celui ou à celle qui a connu le même parcours –, je propose la lecture d’un auteur, réputé à juste raison difficile (plus que Les Chiffres et les Lettres et Questions pour un champion réunis), mais qui a contribué très largement à ma formation et à ma déformation (oh ! merci !) sans pour autant me faire haïr les concierges (sauf certaines qui ont obtenu par passe-droit une carte de presse), René Guénon (rien à voir avec le mari de la chanteuse canadienne) pour son ouvrage : Aperçus sur l’initiation, rédigé bien avant l’apparition des lumières sur les chaînes télés en 1946.
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Isis
Non ce n’est pas la chanteuse qui accompagne Akhénaton le Marseillais dans ses chansons à textes ou à tests, elle… elle est plus vieille…
Isis est l’épouse d’Osiris et la mère d’Horus dans le panthéon égyptien. Elle allaite seule son fils (à rapprocher peut-être des enfants de la veuve, appellation des francs-maçons). C’est un symbole de fertilité pour les Égyptiens et en particulier pour les maçons qui pratiquent le Rite Memphis Misraïm (dit Rite égyptien).
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      Jakin

      Et non taquin comme l’avait compris ma concierge.

      Jakin pour soi et Dieu pour tous… mais ce n’est pas le principal. Jakin (ou Jakhin) désigne la colonne de droite des temples (ou de gauche selon les rituels). Dans les temples maçonniques, Jakin, qui signifie « il établira » en hébreu, est donc l’une des deux colonnes qui ornent le Temple (autrefois celui de Salomon et présentement, comme le disent si bien nos frères africains, ceux des temples maçonniques).

    

    
    
      Jean l’évangeliste

      C’est l’apôtre du Christ préféré des maçons. Dans la plupart des loges, les travaux sont ouverts au prologue de l’Évangile de Jean. Le dernier livre de la Bible, L’Apocalypse ou La Révélation écrit par Jean, contient tout un message symbolique à décrypter. Le dernier Livre est de nature ésotérique. Cela signifie qu’il faut chercher le sens à travers des clefs qui sont données et patiemment comprises par les chercheurs.
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Kabbale
Ma kabbale au Canada.
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Kabbale signifie en hébreu « tradition, ce qui est reçu (ou transmis) par la tradition ». Plusieurs livres forment la Kabbale. Le plus connu est le Zohar ou Livre des splendeurs qui enseigne l’arbre des séphiroth (les attributs divins) et commente les cinq premiers livres de la loi (La Thora, Le Pentateuque). Profondément ésotérique, la Kabbale a influencé le symbolisme maçonnique. On retrouve de forts emprunts à la Kabbale dans les grades des ateliers supérieurs, en particulier au sein du Rite écossais ancien et accepté. La Kabbale juive a inspiré comme on s’en doute la Kabbale chrétienne, certains mouvements Rose-Croix et Willermoz, le fondateur du Rite écossais rectifié influencé par Louis-Claude de Saint-Martin et Martinez de Pasqually. Connaissez-vous Moïse de Léon (rien à voir avec Léon de Bruxelles) ? Il s’agit du principal rédacteur du Zohar, dont l’œuvre remonte au XIIIe siècle.

Kilwinning
Enchantée… Moi, c’est madame Da Costa.
C’est la plus ancienne des loges d’Écosse et elle est toujours vivante. Elle est à l’origine de la Grande Loge d’Écosse qui fut créée en 1736.





L
Lacs d’amour
Ne tirez pas trop sur la corde.
C’est l’expression qui désigne la corde (ou plutôt le cordeau) à 12 nœuds que l’on retrouve sur le mur à la naissance du plafond des Loges. Cette corde a une signification symbolique profonde qui renvoie aux anciens métiers, à la tradition opérative.

Landmarks
Tirez les premiers, Messieurs les Anglais.
Ce sont les limites ou les bornes qui se réfèrent aux anciens devoirs, comme par exemple l’obligation pour les maçons de travailler « à COUVERT ». Des landmarks, la grande Loge d’Angleterre a retenu huit principes à respecter pour qu’une loge soit considérée comme régulière, c’est-à-dire reconnue par la Grande Loge d’Angleterre.

Levier
Le coup de piston des maçons.
Outil qui symbolise la force guidée par l’esprit. Il est associé à la truelle qui symbolise la liaison et l’unité. Les outils maçonniques sont là pour concilier les contraires et dépasser les oppositions. La réflexion reste ouverte.

Liberté, Égalité, Fraternité
Même si certains sont plus égaux que d’autres.
On parle d’acclamation qui fait suite à une batterie. Dans de nombreux rites, cette devise est prononcée (au Rite écossais ancien et accepté, par exemple). Contrairement à une idée reçue, cette devise n’est pas une création de la maçonnerie qui l’a empruntée à la République.
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Loge bleue
La loge des gens heureux.
C’est le nom que l’on donne à la loge ou l’atelier qui travaille aux trois premiers degrés de la franc-maçonnerie (apprenti, compagnon et maître). On dit aussi loge symbolique.

Loge mère
C’est ma maman à moi.
La loge mère est celle où on a reçu l’initiation. On emploie aussi ce terme pour désigner la loge qui est à l’origine de la création de plusieurs autres. Pour créer une loge, il faut sept maîtres maçons.

Lumières
On y voit plus clair.
On pense bien évidemment au XVIIIe siècle, le triomphe de la raison, la volonté de progrès ; en somme, tout ce qui fait la maçonnerie. Mais les Lumières, ce sont aussi les trois grandes lumières de la maçonnerie que sont l’équerre, le compas et le Volume de la Loi Sacrée. Ce sont sur ces trois lumières que les maçons prêtent serment.

Lune
Le voyage en vaut la peine.
Dans les temples maçonniques, à l’Orient où siège le Vénérable de la Loge, de part et d’autre de son siège, on trouve le Soleil (principe masculin, actif et métal or pour l’alchimie) et la Lune (principe féminin, passif et métal argent pour l’alchimie). Ou encore, soufre et mercure, esprit et âme… De quoi alimenter nos méditations.





M
Maçon sans tablier
Chez les naturistes ?
C’est une expression qui signifie qu’un profane a un comportement maçonnique, autrement dit pratique certaines vertus que l’on développe par la MÉTHODE MAÇONNIQUE. Mais pour autant, la personne ainsi qualifiée n’est pas maçon. Pour être maçon, il faut avoir été initié. Il n’y a pas de passe-droit.
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Magie
De la soupe pour ma concierge.

On imagine mal les maçons pratiquer la magie comme ma concierge consulte madame Dolorès Irma qui a un don héréditaire pour la voyance comme ma concierge a un don héréditaire pour le renseignement. La magie doit plutôt être comprise comme relevant de ce que l’on ne peut pas encore expliquer. Harry Potter serait-il maçon ? En tout cas, il est des contes initiatiques qui utilisent l’univers magique pour faire passer des messages. Je pense à Jonathan le Goéland, à Histoire sans fin… Il y a effectivement quelque chose de magique en maçonnerie. Le fait de se transformer en devenant davantage soi-même (le Soi) que moi-même (l’Égo), de quitter pour un temps, régulièrement le mode de l’agitation et de l’illusion pour celui d’un retour sur soi. Kierkegaard disait : « Ce qu’un homme perd en étendue, il doit le gagner en profondeur. » Et dans la profondeur, il n’y a pas que la seule intelligence conventionnelle.

Maillet
C’est avec cet instrument que les maçons tuent les concierges.
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Et à côté du cadavre, un compas, une équerre et un maillet maculé de sang… Plus sérieusement, le maillet est un outil que l’on utilise pour tailler la « pierre brute » (l’homme ancien) et la transformer progressivement en une pierre polie (ma concierge dit bien élevée). Le maillet qui représente la force est associé au ciseau (la pensée qui le dirige). C’est une des leçons de la maçonnerie que d’associer des outils, des qualités, des complémentarités et parfois des oppositions pour nourrir la réflexion de chacun. Le Vénérable de la Loge, ainsi que les deux surveillants, possèdent un maillet. Le maillet représente alors l’autorité temporelle. L’épée que possède le Vénérable représente elle, le pouvoir ou l’autorité spirituelle. Dans les rituels, le Vénérable et les deux surveillants ponctuent tour à tour certaines phrases d’un ou de plusieurs coups de maillets. Ils appellent ainsi à la vigilance. C’est un rappel de soi, un exercice propre à la démarche initiatique. L’initiation se termine par un adoubement : le Vénérable frappe de son épée la tête et les épaules du récipiendaire pour le créer franc-maçon. Premier cheminement vers l’éveil.

Maître
Il faut démettre avant.
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Pour parvenir à la maîtrise, il faut avoir été apprenti, puis compagnon durant un certain laps de temps qui ne peut être inférieur à trois années et qui est dans les faits souvent plus long. Pour cela, le candidat doit être prêt. Il doit présenter des travaux (planches tracées). Les deux surveillants ainsi que les autres maîtres de l’atelier sont souverains dans leur vote pour accorder ce que l’on appelle « une augmentation de salaire ». Les prérogatives du maître maçon sont celles de pouvoir voter, qu’il s’agisse de l’admission à l’initiation de profanes, des augmentations de salaire ou de l’élection du collège des officiers. Alors que les apprentis ne peuvent pas prendre la parole en loge, que les compagnons peuvent s’exprimer, mais ne peuvent pas voter. Les maîtres ont accès aux réunions des trois degrés. Les apprentis et les compagnons ne peuvent se rendre qu’aux convocations de leur grade et celles du grade inférieur. Enfin, il faut être maître depuis un certain nombre d’années pour postuler dans les ateliers supérieurs. Le degré où se réunissent les maîtres de la loge est dit Chambre du milieu. Symboliquement, le maître est celui qui a appris à tracer les plans en harmonie avec les lois de l’Univers. On parle d’Art Royal. De la Chambre du milieu, le maître se tient entre la terre et le ciel. À méditer.
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Maître des cérémonies
Ma concierge dit qu’ils se marient tous les jours et souvent… entre hommes !
Personnage clef, garant de la régularité des déplacements en loge (très différents de ceux effectués sur le tapis roulant de la gare Montparnasse), le maître des cérémonies se déplace sans l’autorisation du Vénérable et il accompagne au plateau de l’Orateur, selon un rituel très précis, les frères (et les sœurs) qui « planchent ».

Métaux
Aussi lourds que les interlocuteurs de ma concierge… de Ma Concierge rit.
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L’expression « métaux » chez les maçons désigne les biens matériels dont on se dépouille à l’entrée du Temple. Même madame Lopez ne partira pas pour le grand voyage avec ses étrennes. On laisse ses métaux à la porte du temple. On laisse ses illusions et ses « avoirs ». On revêt un tablier qui montre que tous, nous sommes semblables. La fraternité maçonnique n’est pas celle de la Rolex.

Méthode maçonnique
Il paraît qu’ils apprennent à être intelligents.
Il ne s’agit pas d’une concurrente de la méthode Coué. La méthode maçonnique désigne le résultat du travail accompli en loge et hors de la loge, celle de la transformation en dehors de tout dogme (la maçonnerie est a-dogmatique et pourtant spirituelle). L’initiation, le temps, le travail d’éveil, le partage sans esprit de convaincre, l’introspection, le ressenti des symboles font partie des ingrédients de la méthode maçonnique.

Miroir
Suis-je toujours la plus belle ?
C’est le reflet de l’âme bien plus que celui du visage. C’est la rencontre avec soi-même, l’un des éléments du processus initiatique. Comme sa fonction ne peut pas être rendue par des mots et que chaque expérience est particulière, intime pourrait-on dire, il est difficile d’en parler davantage.

Mots de passe
On n’a gardé que la seconde partie de l’hôtel du même nom.
Ce n’est pas le même que le MOT SACRÉ. Le mot de passe permet à l’officier chargé du tuilage, de vérifier une nouvelle fois la qualité de franc-maçon de celui qui demande à entrer dans le temple. Ce qui lui permet, soit de l’accepter pour partager les travaux, soit de le refuser parce qu’il n’a pas « l’ÂGE requis ».

Mots de semestres
Révélation d’un secret maçonnique : il y deux semestres dans une année.
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Ce sont ces mots qui sont demandés à l’entrée d’une obédience, des mots qui obéissent à une certaine logique. Des mots différents selon les obédiences et qui changent tous les semestres. Ils sont révélés en loge pendant la CHAÎNE D’UNION. Le couvreur (gardien) de l’obédience connaît l’ensemble des mots de semestres des obédiences avec lesquelles des traités permettent aux maçons de se visiter (on dit voyager). Cette pratique a au moins deux avantages. Le premier est un constat. Pour connaître ses mots, il faut se rendre en Loge. L’assiduité est une qualité maçonnique et seules des obligations professionnelles, familiales ou de santé peuvent conduire un frère ou une sœur à être momentanément absent. Il faut alors se faire excuser dans des formes précises. Second avantage, la discrétion. Les maçons ont été persécutés dans le passé et les mots de semestres sont un outil pour éviter des intrusions non souhaitables. Cela dit, les mots de semestres ne suffisent pas pour entrer en loge.

Mots sacrés
Sacré Charlemagne.
Il existe des mots par degré qui ont une signification hautement symbolique et qui doivent être prononcés selon un « protocole » bien précis. L’officier chargé de s’occuper des frères (et des sœurs) en certaines occasions peut ainsi connaître leur degré et vérifier leurs connaissances.
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    Niveau

      Nécessaire pour comprendre.
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      Ma concierge sait que plus le niveau est élevé et plus il a fallu grimper d’étages. Elle et son réseau pensent toutefois que certains bénéficient d’un ascenseur. Comprenne qui pourra, et jacasser tu devras ! À bon ascenseur salut !

      Plus sérieusement, le niveau est un outil dont se servaient les maçons opératifs, dont se sert toujours monsieur Da Costa, le frère de ma concierge qui est maçon pratiquant (mais non croyant) et il reste utilisé par les maçons spéculatifs. Entre les mains d’un homme de l’art (ou d’un homme dollar), il sert à vérifier l’horizontalité d’un plan. Autrement dit, au plan symbolique, la loi qui doit être la même pour tous. C’est le BIJOU qui est accroché au cordon du premier SURVEILLANT qui a en charge l’instruction des compagnons. Il est intéressant de noter que dans la MÉTHODE MAÇONNIQUE, le premier outil qui doit guider l’apprenti est le fil à plomb. Le second surveillant qui dirige l’instruction des apprentis porte en sautoir un fil à plomb, symbole de verticalité. Réaliser l’importance de la verticalité, puis celle de l’horizontalité avant d’entrer en maîtrise nous renvoie au symbolisme de la croix.

    

    
    
      Nombre

      Utile pour le prochain loto.

      Dans certains enseignements traditionnels, il est dit qu’au début le GRAND ARCHITECTE DE L’UNIVERS géométrisa. Ce que nous sommes, ainsi que toute chose, serait le résultat d’une combinaison de chiffres, de sons, de couleurs qui donneraient naissance à la force et à l’harmonie. Dans les langues dites sacrées (comme l’hébreu par exemple), il existe une correspondance entre les chiffres et les lettres et la combinaison habile de ces connaissances créerait « la vie » sous différentes formes. C’est l’objet de la KABBALE, d’une certaine forme de MAGIE et du symbolisme maçonnique. À chaque âge maçonnique est attribué un chiffre. Un apprenti a 3 ans, un compagnon 5 ans, et un maître 7 ans et plus. Les outils, la disposition dans le temple, la circulation des frères et des sœurs, la prise de parole, la batterie, etc. sont liés à la logique de la « divine proportion ». La science des nombres est une source de connaissance traditionnelle. Chacun a entendu parler du nombre d’or dont on retrouve l’une des applications dans l’étoile à cinq branches. Ne retenons ici que les quatre premiers chiffres. Le 1 (la monade) est le tout, l’incommensurable, l’unité d’où tout découle. Le 2 provient de la manifestation du 1, de son extension par exemple par émanation (division). Le binaire crée la force d’engendrer. Le 3 rend possible la compréhension du principe (le 1) et de sa manifestation (2). Le 4 rend possible la compréhension du plan inférieur et de ses manifestations, en particulier au travers des quatre éléments que sont l’air, la terre, le feu et l’eau.

      [image: images]

      Les grandes religions ont conservé une partie de cette connaissance traditionnelle (la Sainte Trinité, Brahmâ, Vishnou et Çiva, par exemple), tout comme les philosophies du sacré (le principe, le verbe et la substance chez les anciens Grecs).
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      Obédience

      Réunion au sommet des ennemis de ma concierge.

      L’obédience est l’autorité qui réunit les loges entre elles. Il n’existe pas une seule obédience maçonnique comme le pensent les théoriciens du complot, pas plus qu’il existe une grande conciergerie qui réunirait le grand réseau des concierges. Parmi les principales obédiences, il y a le Grand Orient de France, obédience dite « Cadet » par référence à la rue qui abrite son siège social. Une obédience dite libérale ou laïque qui comprend plus de 40 000 membres (environ 1 000 ateliers) qui pratiquent différents RITES, en particulier le RITE FRANÇAIS dit aussi Groussier (et non grossier, comme dit ma concierge qui lit la presse), le Rite français rétabli, le RITE ÉCOSSAIS ancien et accepté, le Rite écossais rectifié, le Rite de Memphis Misraïm. Il n’existe pas d’obligation pour les loges relevant du GO d’ouvrir les travaux sous l’égide du GRAND ARCHITECTE DE L’UNIVERS. À noter qu’il n’existe pas non plus d’interdiction. La Grande Loge de France, dite « Puteaux » par référence à la rue où se situe son siège social, est une autre obédience (plus de 27 000 membres et environ 700 ateliers), DÉISTE qui n’impose pas la croyance en un dieu. Exclusivement masculines, les loges relevant de la GLF travaillent essentiellement au Rite écossais ancien et accepté.

      La Grande Loge Féminine de France (plus de 11 000 sœurs) est comme son nom l’indique exclusivement féminine, ce qui ne l’empêche pas de recevoir des frères. On y pratique surtout le Rite écossais ancien et accepté, mais aussi le Rite écossais rectifié et le Rite français. Les différentes loges de cette obédience travaillent sous l’égide du Grand Architecte de l’Univers.
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      La Grande Loge nationale française (GLNF) – dite anciennement « Bineau » et maintenant « Pisan », toujours en raison de la localisation de son siège social – comptant plus de 30 000 membres, exclusivement masculine, seule obédience reconnue par la Grande Loge d’Angleterre, est théiste. On y pratique les Rites écossais rectifiés, ancien et accepté, français, et le RITE ÉMULATION.

      La Grande Loge traditionnelle et symbolique (plus de 5 000 membres), dite « Opéra » en référence à son ancien siège social, est d’inspiration chrétienne, avec référence au Grand Architecte de l’Univers. Les ateliers qui relèvent de la GLTS travaillent essentiellement au Rite écossais rectifié, mais aussi au Rite écossais ancien et accepté, au Rite émulation et au RITE D’YORK. C’est une obédience exclusivement masculine.

      La Loge nationale française, exclusivement masculine, d’inspiration théiste, organisée en fédération de loges, travaille sous l’égide du Grand Architecte de l’Univers. On y pratique le Rite écossais rectifié, le Rite français et le Rite émulation.

      La Grande Loge française de Memphis Misraïm, exclusivement masculine et déiste pratique le RITE PRIMITIF DE MEMPHIS/MISRAÏM. Le Grand Architecte est dénommé Sublime Architecte de Tous les Mondes.

      Le Droit humain, dit aussi Ordre maçonnique mixte international, est – comme son nom l’indique – une obédience mixte (frères et sœurs travaillent ensemble), d’inspiration laïque, humaniste et libérale. Les loges qui dépendent de cette obédience ne font pas référence au Grand Architecte de l’Univers.

      L’Ordre initiatique et traditionnel de l’Art Royal est une fédération de rite, mixte (mais on peut y trouver des ateliers exclusivement masculins ou exclusivement féminins), qui travaille sous l’égide du Grand Architecte de l’Univers, ouverte à tous les maçons. On y pratique le RITE OPÉRATIF DE SALOMON, rite très lié aux enseignements du compagnonnage.

      La Grande Loge mixte universelle, d’inspiration laïque, sans référence au Grand Architecte de l’Univers pratique le Rite français.

      La Grande Loge Féminine de Memphis Misraïm est exclusivement féminine, comme son nom l’indique. Les loges qui dépendent de la GLFMM travaillent sous l’égide du Grand Architecte de l’Univers au Rite de Memphis/Misraïm.

       

      Que les autres obédiences me pardonnent si je ne les ai pas citées. « Le style est lourd et le papier est léger » disait Mouna – « logé » dirait ma concierge. « Mais avec Mouna, le mythe s’en va ». Cela ne signifie nullement que je ne les tiens pas en estime, car elles sont tenues, elles aussi, en otages par les hautes tâches des professionnels et professionnelles du bavardage.

    

    
    
      Obligations

      Essuyez vos pieds avant de prendre l’escalier SVP.

      Ce terme est souvent associé à celui de SERMENT. Il s’agit des engagements pris par les maçons envers leur loge et leurs frères (ou frères et sœurs) sur l’autel des serments. Mais ce n’est pas tout. Le terme obligation est plus vaste puisqu’il comprend aussi des engagements moraux (pratiquer les vertus et fuir les propos des concierges) et règlementaires (vis-à-vis des règles de leur obédience qui vont plus loin que la simple obligation de ne pas fumer en loge par exemple, ou encore de ne pas provoquer de la fumée en loge sauf par les feux de l’esprit).
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      Occident

      Rien à voir avec l’extrême droite.

      Le Vénérable siège à l’orient (à l’est) et les deux Surveillants à l’occident. À l’orient, on trouve la LUMIÈRE, le DELTA LUMINEUX, la partie la plus sacrée du Temple. C’est là aussi que se tiennent l’orateur et le secrétaire. C’est là où les maçons doivent orienter leurs recherches pour trouver la lumière. C’est là encore que les frères (et les sœurs) présentent leurs planches. À l’occident, les deux surveillants ont autorité sur leurs colonnes respectives (colonne des apprentis pour le second surveillant et colonne des compagnons pour le premier surveillant). Selon les RITES, la position des surveillants peut être inversée. Ainsi, la colonne du nord où siège le second surveillant est à gauche au Rite écossais rectifié et par conséquent, c’est toujours à l’occident, mais sur la colonne du sud que siège le premier surveillant. Leur fonction est de s’assurer du bon travail des apprentis et des compagnons.

    

    
    
      Officier

      Il n’existe pas de sous-officiers dans les légions maçonniques !

      Dans la loge, il existe plusieurs officiers :

      – le VÉNÉRABLE qui est le « patron » élu pour la durée d’un mandat. Attribut : une équerre suspendue à un sautoir ;

      – le premier SURVEILLANT qui assiste le Vénérable. Il a en charge l’instruction des compagnons. Attribut : un niveau suspendu à un sautoir ;

      – le second surveillant qui assiste lui aussi le Vénérable. Attribut : un fil à plomb suspendu à un sautoir. Il est chargé de l’instruction des apprentis ;
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      – l’ORATEUR qui est le garant du respect de la loi et des principes maçonniques en général, et de l’obédience et de la loge en particulier. Attribut : un soleil ou un livre ouvert (brodé, bien évidemment) suspendu à un sautoir ;

      – le secrétaire (pour une fois ce n’est pas forcément une femme) chargé des convocations, de la lecture des courriers et des résumés des PLANCHES TRACÉES. Attribut : deux plumes croisées sur son sautoir ;

      – l’expert (le monsieur je-sais-tout du rituel de l’atelier) qui exécute et fait exécuter le rituel par chacun. Attribut : une épée et une règle entrecroisées à son sautoir ;

      – le COUVREUR en charge de faire entrer (ou de refuser de faire entrer) les frères (et les sœurs) dans le temple. Attribut : non pas une paire de gants de boxe, mais une épée ;

      – le trésorier, sorte de comptable de la loge. Attribut : deux clés entrecroisées sur son sautoir ;

      – l’HOSPITALIER, chargé du TRONC DE LA VEUVE, donc du secours immédiat des frères (et des sœurs) dans le besoin. Attribut : une aumônière accrochée au sautoir ;

      – enfin, dernier officier, le MAÎTRE DES CÉRÉMONIES. Il est le responsable des déplacements dans le temple. Il accompagne par exemple les frères (et les sœurs) au plateau de l’Orateur quand ils présentent leurs planches tracées. Attribut : deux cannes entrecroisées au sautoir.
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      En dehors, des officiers de la Loge, il existe ce que l’on appelle les grands officiers de l’obédience, tous élus : le Grand Maître qui est le président de l’association, le Premier Grand Maître adjoint qui le seconde (il peut y avoir un second Grand Maître adjoint). Il y a le grand Orateur, le Grand Secrétaire, le Grand Chancelier (et non Chandelier, comme le dit ma concierge, sauf s’il ne communique pas puisqu’il est chargé des relations avec les autres obédiences, mais aussi le monde profane), le Grand Expert, le Grand Couvreur, le Grand Trésorier, le Grand Hospitalier et – ouf ! – le Grand Maître des cérémonies. Leurs fonctions sont les mêmes, mais en plus grand puisqu’elles s’exercent au niveau de l’obédience. Ma concierge a bien noté qu’il n’y avait pas de petit maître, de petit expert, car la maçonnerie voit tout en grand.

    

    
    
      Opératif

      Un opératif avant le repas ?

      Avant d’être « spéculative », la maçonnerie fut « opérative » et une telle tradition perdure avec les Compagnons du Tour de France qui doivent réaliser un « chef-d’œuvre » en parcourant tous les chantiers de France et de Navarre.

      Il faut rendre hommage – et chez les maçons, cela va bien au-delà – à ces maîtres du ciseau à sculpter, à ces virtuoses de la truelle et ces artisans-artistes dont nous avons beaucoup à apprendre. Madame Da Costa le sait : elle a fait récemment appel pour ses travaux à de faux compagnons (quelques mois de stage) qui ont en commun avec le compagnonnage seulement le nom et pas le talent qui se forge et s’éduque au fil de nombreuses années. Il ne peut y avoir de maçonnerie spéculative sans l’étude des outils des compagnons du Tour de France, car le compagnonnage est aussi une spiritualité.

    

    
    
      Orateur

      « Tu causes, tu causes, c’est tout ce que tu sais faire »
      (Zazie dans le métro de Queneau).

      L’orateur est l’officier de la loge chargé de dire et d’expliquer les principes de la loi maçonnique. Il siège à l’orient, à la gauche du Vénérable. Quand il conclut les planches, personne ne peut prendre la parole après lui. C’est généralement lui qui succède, s’il est élu bien sûr, au poste de Vénérable.

    

    
    
      Ordre

      Chaos, cacao n’est pas français.
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      La maçonnerie se définit comme un ordre, c’est-à-dire le gardien d’une tradition, d’une pratique initiatique et pour beaucoup, elle est dépositaire d’une connaissance ancestrale. La pratique initiatique est strictement encadrée avec ses DEGRÉS, ses SYMBOLES, ses AUGMENTATIONS DE SALAIRE, alors que la franc-maçonnerie est a-dogmatique. C’est ce qui en fait sa spécificité et son intérêt. Il n’y a rien à vendre et la démarche ne peut être que volontaire à l’abri de toute pression. La transmission est primordiale. Elle s’effectue de manière verticale et horizontale.

      La maçonnerie sans la connaissance transmise et préservée au cours des siècles (même si elle doit parfois être redécouverte) n’existerait pas. De même, sans l’introspection, le « connais-toi » de Socrate, elle n’apporterait pas grand-chose. Elle s’adresse à toutes les cultures (humanisme, universalisme), car elle ne cherche pas à faire table rase des convictions de chacun. Elle pense – comme au temps des Lumières – que pour convaincre, il faut montrer, expliquer et oublier les querelles de clocher. Le maçon est capable de supporter les SPA de l’âme et la douche froide. Il ne doit pas confondre la carte et le territoire.

    

    
    
      Orient

      Express.

      La lumière vient de l’orient. Ne cherchez pas ailleurs, nous disent en substance les rituels. C’est à l’orient que le Soleil se lève et que la connaissance authentique point (et trois fois plus qu’une seule). C’est là que siège le Vénérable. Il y a un symbolisme fort, une unité de direction pour les recherches que les maçons comprennent fort bien.

    

    
    
      Orient éternel

      Le christ en thème…
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      C’est ainsi que l’on nomme le « passage » ou la « transition » de la vie à la mort. Pour les maçons, quelles que soient leurs convictions, qu’ils soient gnostiques ou athées, la mort avec laquelle ils se sont familiarisés dès leur initiation est une source d’enseignements, car c’est la seule certitude dont nous disposons. Nous allons tous mourir, mais nous allons mourir différemment selon notre trajectoire. L’orient éternel est le « lieu » où transitent les maçons décédés, toujours présents dans le cœur et l’esprit des maçons vivants, en particulier dans les chaînes d’union réalisées. Les rituels funéraires hors du temple sont très discrets, mais d’une grande profondeur.
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      Outils

      Cachez cet outil que je ne saurai voir.

      Quand on les énumère, on se dit qu’un salarié du BTP ou un artisan a toutes les chances d’être maçon. Sans outils, y aurait-il une maçonnerie ? Et pour me faire comprendre de ma concierge, on peut formuler ainsi : sans Noël, y aurait-il un père du même nom ? Les outils sont bien évidemment les instruments du maçon opératif. Ceux-là mêmes qui ont servi à construire les cathédrales et avant les cathédrales, le temple de Salomon. L’objectif de la maçonnerie moderne dite « spéculative » est la construction du temple intérieur, autrement appelée construction du temple de l’homme. Les outils sont alors les instruments « allégoriques » de cette construction. Chaque maçon doit donc en connaître leurs fonctions objectives, puis, avec le temps, leurs facultés et pouvoirs de transformation sur chaque maçon, à son rythme et à sa façon. On comprend alors l’importance du fil à plomb, de l’équerre, du compas et du niveau, par exemple.

    

    





P
Parole perdue
Ma concierge se suiciderait si cela durait.
Ma concierge est en chômage technique, elle a perdu la voix. Pour les maçons, il s’agit de ne pas perdre la voie. Qu’est-ce que la parole perdue ? Cette expression fait référence à ce que René Guénon appelle la TRADITION PRIMORDIALE, la connaissance essentielle (divine pour certains) qui se transmettrait de génération en génération, parce que préservée par des groupes d’hommes et de femmes qui la font vivre (sociétés initiatiques). Pour les maçons, la parole perdue fait référence à l’assassinat de Maître HIRAM. Des compagnons ont tenté de lui arracher par la force les secrets de son art, secrets qui ne peuvent être compris que par l’initiation à un degré spécifique, l’introspection et la patience. Maître Hiram n’a pas livré son ou ses secrets et il en est mort assassiné. Les maçons ont continué son œuvre. Les maîtres travaillent ainsi sur une « parole substituée » qui représente le cheminement pour tenter de retrouver la parole perdue (la vérité essentielle).
Il s’agit donc d’une véritable recherche qui suppose un travail constant, en profondeur, en loge, car les rituels sont des supports de ces vérités. Le concept de tradition primordiale se retrouve dans les grandes religions, mais malheureusement, il n’est que peu expliqué, quand il l’est. La connaissance perdue peut être rapprochée de l’histoire de la Genèse (et non de l’éternelle jeunesse dont parle ma concierge) et donc du jardin d’Éden avec la chute de l’homme. La tradition des cycles est un « morceau important » de la connaissance primordiale. On les retrouve chez les anciens Grecs avec l’âge d’or, d’argent, de bronze et de fer. Ou encore dans la tradition védique qui a inspiré René Guenon (le Kali-yuga) où l’histoire de l’homme est celle de sa chute qui conduit aujourd’hui à une période d’obscurantisme.
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L’âge d’or est celui où les hommes et les dieux communiquaient. C’était l’ère du sacré. Puis, au fur et à mesure de son éloignement spirituel où l’enseignement de la tradition a dû être préservé par de petits groupes, car attaqué par tous les pouvoirs temporels, peut-être surtout par les religions, c’est cette tradition qui est recherchée par les maçons gnostiques.

Parrain
Et vous voudriez qu’on les croie honnêtes ?
Dans la tradition chrétienne qui tient haut la dragée de la spiritualité (la communion, hélas plus souvent sucrée que sacrée), les baptisés ont un parrain ou une marraine (ou les deux, me semble-t-il). Son rôle est celui d’un protecteur, surtout actif, en cas de décès des parents. Le parrain ou la marraine font vœu de s’occuper de leur filleul. En maçonnerie, le parrain (ou la marraine pour les loges féminines ou mixtes) est celui ou celle qui présente un profane à sa loge en vue de proposer son initiation, après ENQUÊTES et passage sous le BANDEAU, car il n’existe pas de passe-droit en la matière, quelle que soit la qualité du parrain ou de la marraine.
Ce n’est pas son seul rôle. Si le profane devient un frère ou une sœur, il devra suivre la formation de son filleul, répondre à ses questions, être en quelque sorte un guide à ses côtés en partage avec le second SURVEILLANT qui a la charge des apprentis et du premier surveillant qui s’occupe des compagnons. Le parrain ou la marraine sont les garants du profane vis-à-vis de la loge. Ils sont présents, quand, initié, le jeune frère ou la jeune sœur (au sens de l’ÂGE maçonnique et non de l’âge légal) prononce son engagement.
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Passage sous le bandeau
… avant sous le Bandol.
Ah ! le fantasme… ! L’instrument de propagande antimaçonnique que l’on retrouve dans des films distribués, entre autres, par certains newsmagazines où l’on fait croire au pauvre téléspectateur qu’il va tout comprendre, qu’il va pénétrer dans l’intimité d’une loge et surtout dans l’intimité de ceux qui posent des questions ou mieux dans l’intimité de celui qui a les yeux bandés !
Plus sérieusement, le passage sous le bandeau est une épreuve préalable à l’initiation. Le candidat, de son plein gré, accepte qu’on lui bande les yeux pour entrer dans une loge où les travaux sont ouverts. C’est donc un lieu solennel. Il se tient assis et pour cela, il est toujours guidé par une main secourable et doit répondre le plus sincèrement aux frères (et aux sœurs pour les ATELIERS mixtes ou féminins), aux questions qui vont lui être librement posées par ceux ou celles qui ont l’ÂGE pour le faire, après qu’ils ont pris connaissance de la lecture des trois ENQUÊTES.
Mais pourquoi bande-t-on les yeux du profane ? Pour lui faire peur ? Non, puisqu’il est préalablement prévenu de cette épreuve. Mais pour au moins deux raisons essentielles. Le candidat peut parfaitement demander à abréger la séance et à quitter le temple à tout moment. Il ne saura pas qui est dans l’assistance (il ne connaît que les trois enquêteurs qu’il a déjà rencontrés). Il prend la mesure du temps maçonnique qui n’est pas un temps « marchand ou profane ». Il n’est pas distrait par la vue, sens trop privilégié dans la vie de tous les jours et qui peut empêcher le ressenti d’un ensemble de sensations plus vastes et plus profondes. Le candidat doit trouver en lui-même et non à l’extérieur les réponses aux questions qui lui sont posées. En somme – et peut-être pour la première fois de sa vie –, il est avec lui-même et, sur un autre plan, avec les autres. Après cette épreuve, on le remercie et on lui précise que l’on prendra ultérieurement contact avec lui (il y a ensuite un vote) ; on le raccompagne hors du temple pour le laisser vaquer à ses occupations et à sa réflexion. Que se passe-t-il à l’occasion du vote ? On procède au vote par boules noires et blanches. Le candidat est alors soit admis à l’INITIATION qui interviendra ultérieurement (bien sûr s’il persiste dans sa démarche), soit ajourné pour une rencontre ultérieure, soit refusé. La loge est souveraine dans sa décision. Un vote boule blanche dans la partie de la boîte réservée aux boules de la même couleur et boule noire dans la partie boules noires est un vote positif. L’interversion des boules est un vote négatif (il n’y a pas d’abstention). On dit alors qu’il est BLACKBOULÉ. Pour le décompte en fonction des règlements des ateliers, la décision se prend soit à la majorité, soit à l’unanimité.

Passé Vénérable
Non, rien de rien, non, je ne regrette rien…
C’est ainsi que l’on désigne celui ou celle qui a occupé le poste de Vénérable de la loge. Dans la plupart des traditions maçonniques, celui qui a ainsi occupé les plus hautes fonctions doit être à même de remplir celles qui apparemment sont les plus humbles, comme celles de COUVREUR.
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Patente
… mais parfois si, même si le plus souvent hétérosexuel.
La patente est l’autorisation administrative donnée par une obédience à une autre obédience ou à une loge de pouvoir travailler dans le respect de la transmission et de la régularité.

Pavé mosaïque
Le mai 68 ésotérique dans toutes ses oppositions.
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« On dirait un damier » disait justement ma concierge et elle n’a pas tout à fait tort. Sauf qu’on n’y joue pas aux dames, ni avec les dames. Le pavé mosaïque est une alternance de rectangles noirs et blancs que l’on retrouve au centre du temple au sein de ce que l’on appelle le « carré long ». Sa géométrie correspond à celle du temple. Elle tient ses proportions du nombre d’or : sa longueur est toujours le double (ou le triple) de sa largeur à l’identique de la construction du temple de Salomon. Quel est le sens de cette alternance ? Tout d’abord la présence du binaire, de l’ombre et de la lumière, du masculin et du féminin, du principe du chiffre 2 (voir NOMBRE) et de son sens. Le pavé mosaïque permet d’appréhender la loi des oppositions qui est une des composantes de la connaissance traditionnelle au même titre que la loi des correspondances, celle de la compensation ou celle de la cause à effet. Puisque le pavé mosaïque est 2, comment peut-on le dépasser, engendrer le 3, le parfait, sachant que le blanc et le noir ne peuvent se mélanger sans s’altérer ? Question posée à ma concierge, qui, si elle était acceptée en maçonnerie, ferait partie de sa réflexion dans les ATELIERS supérieurs.
Pour alimenter la réflexion : qu’est-ce que l’androgyne hermétique des alchimistes ? Ne serait-ce pas le retour à la nature première indifférenciée et potentiellement différentiable ? (Ma concierge a décroché !!!)

Perfectionnement
Peut faire mieux.
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On revient aux ATELIERS supérieurs. Après être passé maître dans les LOGES BLEUES, le maçon après un certain laps de temps peut rejoindre ce que l’on appelle les ateliers supérieurs ou loges de perfectionnement. Certes, le maçon peut se perfectionner en loge bleue et il dispose pour cela de tous les symboles et de toute la méthode pour le faire. Disons que les ateliers supérieurs sont en fonction de chaque degré un éclairage particulier sur un ou plusieurs aspects de ce qui a été vu en loge bleue. Rappelons que le temps maçonnique est circulaire et que souvent les solutions à nos interrogations se trouvent « en haut ». Une piste de réflexion est celle de l’enseignement du labyrinthe. À chacun d’y réfléchir.

Pierre brute, cubique, cubique à pointe
Bonjour les genoux !
Toutes ces expressions désignent le travail que le maçon doit effectuer sur lui-même au fur et à mesure de son évolution. La pierre brute, c’est l’homme non dégrossi. L’homme en devenir, pour autant qu’il en prend conscience. C’est une expression directement empruntée aux maçons opératifs, les bâtisseurs de cathédrales. Elle évoque aussi la « materia prima » des alchimistes. Les maçons disent d’un profane qui frappe à la porte du temple – s’il présente les qualités requises – qu’il ferait une belle pierre brute.
En somme, nous sommes nous-mêmes la matière que nous devons travailler pour nous perfectionner et devenir tout simplement véritablement humains. D’où l’expression « polir sa pierre (pour ma concierge : ce n’est pas une expression érotique).
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La pierre cubique est la forme que prend la pierre brute après avoir été travaillée au moyen des outils que sont en particulier le maillet et le ciseau. La pierre cubique est la pierre idéale qui s’insère parfaitement dans le temple, sans aspérité. Elle peut être aussi rapprochée de l’élément sel de l’alchimie traditionnelle. C’est aussi la clef de voûte des bâtisseurs. La perfection en quelque sorte.

Pierre plate
Pour faire des ricochets financiers.
La pierre plate désigne les deniers recueillis par l’HOSPITALIER à l’occasion des tenues maçonniques. Chaque frère et sœur verse en toute discrétion son obole dans une boîte qui circule. À la fin, le fruit de la collecte est amené au PLATEAU du vénérable et compté en présence de trois officiers. Cet argent alimente le TRONC DE LA VEUVE. Plutôt que de parler en euros, on parle en kilos. 50 euros font donc 50 kilos (en plus léger).

Piliers
L’eau de colonne des maçons.
On parle aussi de colonnes. Ma concierge qui devient incollable sur la symbolique sait qu’il existe trois piliers ou trois colonnes dans les temples. Mais elle ne sait pas pourquoi. Ces colonnes au centre représentent trois attributs et correspondent aux trois officiers principaux de la loge que sont le Vénérable, le premier surveillant et le second surveillant. Sur ces colonnes sont placées des bougies que l’on allume à l’ouverture des travaux et que l’on éteint à la fermeture des travaux. La colonne du Vénérable est associée à la vertu, celle du premier surveillant à la force, et enfin, celle du second surveillant à la beauté.
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Les colonnes relient le ciel et la terre. Ces colonnes sont au centre du temple et forment, autour du PAVÉ MOSAÏQUE, un lieu sacralisé où l’on ne peut marcher et qui correspond dans le temple de Salomon au Débir (saints des saints). C’est la représentation du ternaire (comme la Trinité des chrétiens, le panthéon du brahmanisme ou encore le sel, le mercure et le soufre des alchimistes). Le trois engendre le quatre qu’il faut trouver. Les trois colonnes qui entourent le pavé mosaïque (binaire) donnent une combinaison de cinq. Cet ordonnancement des chiffres a un sens à découvrir dans la vie matérielle, tout comme sur le plan de la nature et de la spiritualité.

Planche tracée
L’ardoise qui nourrit les tuiles.
C’est l’activité dans le bâtiment. Quand le bâtiment va, tout va. Il faut donc bosser. La planche tracée – ainsi nommée par référence aux travaux opératifs des bâtisseurs de cathédrales – désigne le travail qu’un maçon présente à sa loge sur un thème déterminé à l’avance. C’est le fruit de sa réflexion propre, destiné à susciter une réflexion collective. Les bonnes planches sont généralement courtes (15 minutes maximum). Chaque frère ou sœur qui le souhaite (sauf les apprentis) peut ensuite poser une question (normalement, un maçon ne s’exprime pas deux fois) et l’orateur du moment lui répond. À la fin, après les débats, l’orateur conclut sur la qualité maçonnique du travail accompli. Personne, pas même le Vénérable ne peut prendre la parole après les conclusions du frère ou de la sœur orateur.
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Plateau
Pour les repas spirituels.
C’est à la fois un endroit géographique et matériel où se tiennent les officiers pour remplir leur office et la désignation de leur fonction.
On parle du plateau de l’ORATEUR ou de celui du VÉNÉRABLE, par exemple, pour matérialiser l’ensemble de leurs fonctions.

Premier maillet
Ma concierge connaissait le premier violon.
Cette expression désigne le chef d’orchestre de l’ATELIER. Vous avez donc compris qu’il s’agit du VÉNÉRABLE maître de la loge.

Premier Surveillant
Le maton terrible du compagnon.
Le premier surveillant est l’officier responsable de l’instruction (on dit aussi de la progression) des COMPAGNONS. Il se tient à l’occident, sur sa colonne, face à l’orient, donc face au Vénérable.
Avec le second surveillant (qui, lui, a en charge les apprentis), il participe à l’ouverture et à la fermeture des TRAVAUX.

Profane
Pro fane… on peut mourir ainsi.
Rien à voir avec la profanation des tombes. Un profane est un non-maçon et cela n’a rien de péjoratif.

Purification
La toilette de l’âme.
Les RITUELS maçonniques et en particulier l’INITIATION et les élévations aux degrés supérieurs comportent des opérations symboliques de purification. Il s’agit de débarrasser le corps et l’esprit de ses scories pour l’amener le plus près possible de son essence, de son état originel. Il s’agit donc de dépouillement. On utilise, par exemple, les éléments que sont l’air, le feu, la terre et l’eau dans les initiations. Bien qu’il ne s’agisse pas d’une approche maçonnique, il est utile de lire ou de relire La Psychanalyse du feu de Gaston Bachelard pour saisir certaines bribes de cette purification.
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Q
Question à l’étude des loges
Question pour des champions ?
Les questions à l’étude des loges sont l’approfondissement collectif d’une réflexion menée au sein de chaque atelier, généralement sur un thème d’actualité à caractère humaniste. Après débats, une première synthèse est rédigée par l’atelier, puis adressée au Grand Secrétariat qui réunit tous les rapports des différentes loges. Un rapport de synthèse est ensuite effectué au niveau de l’obédience.
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  R

  
    
      Radiation

      Une forte exposition aux interdits.

      La radiation est une exclusion de sa loge et donc de son obédience. Quels sont les motifs d’une telle décision ? Il faut avoir une conduite indigne, être en vive infraction avec les principes maçonniques et les règlements de son obédience. Ou encore, après de nombreuses relances et après vérification qu’il s’agit bel et bien d’un acte délibéré, le non-paiement de ses CAPITATIONS.

    

    
    
      Réception

      Ouvert tous les soirs de la semaine.

      Cette expression désigne l’initiation d’un profane ou l’élévation d’un maçon à un degré supérieur (AUGMENTATION DE SALAIRE, ou ateliers supérieurs).

    

    
    
      Reconnaissance

      « Quand j’étais jeune, je suivais les femmes dans la rue. Maintenant que je suis vieux, je les suis toujours, mais je ne sais plus pourquoi »
      (Pierre Doris, franc-maçon que j’ai bien connu. Ma concierge se bouchait ce qui ne l’était pas encore chez elle quand elle l’écoutait à la télé… les oreilles).

      Sinon la reconnaissance est l’acte par lequel un maçon d’une obédience peut participer aux travaux d’une loge d’une autre obédience en vertu d’un accord réciproque.

    

    
    
      Régularité…

      Règles… Règlements…

      Reconnaissance et régularité sont parfois confondues. La régularité est la reconnaissance d’une obédience par une autre, au nom de la transmission et de la filiation. Autrement dit, au nom d’une continuité dans la chaîne initiatique.

    

    
    
      Religion

      Relier au lieu d’exclure.

      La religion est à la spiritualité ce que le PMU est au cheval. Utile pour certains. Mais attention, ne pas confondre la Trinité et le tiercé gagnant…

      Certains maçons sont croyants. D’autres athées. Certains sont chrétiens, juifs, musulmans. D’autres préfèrent la RELIGION NATURELLE ou pas de religion du tout. C’est la force de la maçonnerie que de réunir des hommes et des femmes apparemment si différents. Ce n’est pas le « complot » qui les réunit, mais l’a-dogmatisme. Religion et franc-maçonnerie n’opèrent pas sur les mêmes terres. En maçonnerie, le principe, l’expérience et la liberté sont supérieurs à la croyance.
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      Religion naturelle

      Garantie sans colorants dogmatiques.

      Le concept de religion naturelle est posé par ANDERSON dans ses Constitutions datant de 1723, l’un des textes fondateurs de la maçonnerie moderne. Parlant des maçons, il écrit : « Il est maintenant considéré comme plus expédient de seulement les astreindre [les maçons] à cette religion sur laquelle tous les hommes s’accordent, laissant à chacun ses propres opinions, c’est-à-dire d’être des hommes de bien et loyaux ou hommes d’honneur et de probité, quelles que soient les dénominations ou confessions qui aident à les distinguer. » On retrouve chez les philosophes des Lumières cette idée d’une religion naturelle (celle de la conscience), chez Voltaire (franc-maçon sur le tard), Rousseau ou encore Diderot.

    

    
    
      Rite d’York

      Une variété de jambon.

      Il est très pratiqué aux États-Unis et pratiquement inconnu en France. Il comprend 14 degrés. Il fait référence à la tradition chevaleresque.

    

    
    
      Rite Émulation

      Oh oui, encore, encore…

      [image: images]

      C’est un Rite d’origine anglo-saxonne que l’on pourrait qualifier d’atypique. En effet, le rituel doit être connu par cœur. Il est prononcé en vieil anglais (eh oui, parfois même en France). Il comprend trois degrés empruntés aux compagnons bâtisseurs. Priorité est donnée à la tradition orale. Il est peu pratiqué en France, mais davantage que le RITE D’YORK, lui aussi d’origine anglo-saxonne.

    

    
    
      Rite français

      La Madelon vient nous servir à boire.

      Il existe à ma connaissance, trois Rites français. Le Rite dit traditionnel (avec 7 degrés), le Rite français rétabli (7 degrés aussi) et le Rite français moderne surtout pratiqué au Grand Orient de France. Ceux qui sont intéressés par les différences et les analogies entre ces différents Rites peuvent consulter des ouvrages spécialisés en la matière.

    

    
    
      Rite opératif de Salomon

      Madame Salomon ignorait qu’elle pratiquait un rite…

      Pratiqué au sein de l’OITAR (Ordre initiatique traditionnel de l’ART ROYAL), il s’agit d’un rituel de type opératif proche du compagnonnage et des anciens métiers.

    

    
    
      Rite primitif de Memphis/Misraïm

      Sur la route de Memphis, suuuuur la rouuuttte de Memmphiiis…

      À côté des loges dites de saint Jean, il existe des loges dites égyptiennes. Inspirées notamment de Cagliostro, elles sont plus occultistes, avec, pour les patients, une évolution sur 99 degrés.

    

    
    
      Rites écossais

      Pas si radins que cela.

      Il existe deux principaux Rites ÉCOSSAIS : l’ancien et accepté – proche des métiers opératifs –, et le rectifié (plus ancien que l’ancien et accepté malgré son nom) – issu d’une tradition plus chrétienne et chevaleresque. Comme on peut s’en apercevoir, les principes de la franc-maçonnerie sont universels, mais il existe différentes sensibilités qui permettent à chacun de trouver son chemin. Le Rite écossais ancien et accepté (avec ses 33 degrés) est le rite le plus pratiqué dans le monde.

    

    
    
      Rituel

      Non, ce n’est pas encore un autre.

      On appelle donc rituel, la pratique en loge des travaux qui revêt la forme d’un RITE particulier comme défini ci-dessus.

    

    
    
      Rose-Croix

      Le point de couture mystique.

      Historiquement, c’est un courant de pensée apparu au XVIIe siècle. A priori non structuré en tant que tel, d’inspiration mystique et hermétique, rendu célèbre par la publication de textes comme la Fama Fraternatis, la Confessio ou encore les Noces alchimiques de Christian Rosencreutz (un pseudo). Prônant la tolérance et la fraternité, l’idéal Rose-Croix a influencé la franc-maçonnerie. Il existe, dans les ateliers supérieurs de plusieurs obédiences, le grade chevalier Rose-Croix (18 pour le Rite écossais ancien et accepté). Une rose au centre d’une croix a une interprétation hautement symbolique. Rose à cinq pétales… le ciel et la terre reliés (symbolisme de la croix). La rose et la croix sont des symboles particulièrement forts du mysticisme occidental.
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      Royal Society

      Société savante réunie autour de Newton qui a donné naissance à la franc-maçonnerie moderne. On pouvait en son sein parler de sciences, d’humanisme et partager des idées en dehors de tout dogmatisme religieux.

    

    





S
Sac aux propositions
Toujours honnêtes.
Le sac aux propositions est un morceau de tissu en forme de sac – comme son nom l’indique – qui recueille les propositions que les frères et sœurs veulent porter à l’attention de l’ensemble de l’atelier. Le sac aux propositions circule dans un ordre précis à l’intérieur du temple, presqu’à la fin des travaux, tout comme le sac aux oboles destiné à alimenter le tronc de la veuve. Le sac aux propositions est ensuite apporté au Vénérable qui le dépouille en présence d’autres officiers. Soit le sac revient avec une ou plusieurs propositions, alors lues par le Vénérable, soit il revient « pur et sans tâches (travail) » ou, selon d’autres traditions, « pur et sans attaches ».

Sacré
Sans Charlemagne.
Les RITUELS et les tenues se déroulent dans un espace que les francs-maçons rendent sacré. Le temple est un lieu solennel où l’espace et le temps ont une autre valeur ou dimension que dans le monde profane. Tout cela pour tenter d’expliquer la raison pour laquelle les maçons n’acceptent pas de profanes dans leur travail en loge. Ce n’est pas – comme l’affirme ma concierge – parce qu’ils ont des choses à cacher (pourtant, ma concierge n’aime pas, elle non plus, être dérangée dans son travail), mais c’est par leur attitude, leur parole, leur gestuelle et l’harmonie qui s’en dégagent que le lieu est sacralisé. Ainsi, le silence est requis sur les colonnes. Nous sommes très loin du café du commerce. Le commerce que nous pratiquons est celui de l’élévation de l’âme. Autrement dit, le sacré en maçonnerie ne fait pas référence à Dieu, mais à un espace-temps consacré au recueillement, à une forme de méditation très particulière, à l’écoute des autres et de soi-même. C’est ce moment privilégié qui permet, selon une paraphrase de la formule maçonnique, de « porter au-dehors ce qui a été conçu au-dedans ».
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Saint Jean
Jean l’Évangéliste et Jean-Baptiste, celui-là même qui a baptisé Jésus dans les eaux du Jourdain, sont des personnages importants pour les maçons. Jean-Baptiste pour de nombreux maçons est considéré comme un initiateur, le patron en quelque sorte des francs-maçons. Saint Jean est considéré comme la référence christique de la maçonnerie. C’est sur l’Évangile de Jean que les serments des maçons sont pris, plus particulièrement sur le prologue : « Au commencement était le Verbe (ou la Parole). »
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Salle humide
Ce ne sont pas les toilettes.
La salle humide désigne le lieu où les maçons après leur tenue déjeunent ou dînent selon l’heure. Bref, c’est la cantine ou le restaurant. La serviette remplace le tablier, les gants sont dans la poche, mais après la tenue, il y encore de la tenue, car il existe aussi des rituels de table qui se rapprochent de ce qui se pratiquait au temps des chevaliers et des anciens métiers opératifs. Les AGAPES sont une prolongation de la tenue, mais sous une autre forme, bien évidemment moins solennelle. Mais il n’existe pas de tenue maçonnique sans agapes.

Salomon
La sagesse au-dessus de la richesse et de la puissance.
Les maçons se réfèrent très souvent à la construction du temple de Salomon, comprise comme la construction du temple de l’homme, le travail de la perfection ou vers la perfection. Le roi Salomon, nous dit la légende, voulut construire un temple à la gloire de l’Éternel. Pour cela, il fit appel au roi de Tyr, Hiram, qui lui adressa le plus talentueux des maîtres artisans-architectes HIRAM Abi (les deux Hiram ne doivent pas être confondus). Le roi Salomon, le plus sage des rois selon la Bible, fait partie de la lignée des « initiateurs » dont parle la Bible comme Noé, Melchisédech (roi et prêtre en même temps) ou Moïse. Il n’est pas étonnant que les maçons modernes, tout comme leurs ancêtres opératifs et les compagnons du Tour de France, se réfèrent à Salomon et à son sublime architecte.
Le sceau de Salomon est formé de deux triangles entrecroisés. L’un a sa pointe orientée vers le haut et l’autre, sa pointe orientée vers le bas. Il s’agit donc de la réunion de ce qui est en haut et de ce qui est en bas, du lien qui existe entre le ciel et la terre et de ce qui doit les relier. Salomon et Hiram sont des personnages clefs du grade de Maître et des ATELIERS supérieurs.

Sautoir
On n’y fait pas de cochonneries.
Sautoirs et décors sont synonymes. Les OFFICIERS portent ainsi le symbole principal qui représente leur fonction dans la loge.

Secret
Ah ! enfin, il va nous le dire…
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Eh bien non, ou plutôt, oui ! Ça dépend de vous. Le secret, c’est le sens caché qui agit sur chacun d’entre nous comme une fulgurance (voir ce qui pourrait être une PLANCHE TRACÉE après les définitions). C’est l’eurêka grec difficile à définir par des mots parce qu’il est individuel et s’il est partagé, c’est par ceux qui ont cheminé ensemble. Le secret n’est pas dans l’inavouable. Le secret n’est pas une disposition magique qui va nous rendre riches, mais la compréhension intime du sens de son travail ici sur terre, jusqu’à l’Orient éternel et peut-être (tout dépend de ce que vous avez trouvé) au-delà…
À côté de ce grand secret, il y a un « petit secret » qui est celui de l’engagement ou des obligations que prend le maçon sous serment. Celui de ne pas révéler ce qui lui a été confié. En fait, il s’agit de l’incommunicable, du ressenti de la tradition primordiale qui vit à travers lui et les maçons du monde entier. Il ne sert à rien de communiquer une vérité à celui qui n’a pas l’écoute nécessaire pour la comprendre. Les secrets ne se vendent pas, ils se découvrent. Maître HIRAM ne les a pas révélés sous la torture, car le secret protège aussi celui qui en est détenteur sans pour autant satisfaire celui qui souhaite l’obtenir sans le découvrir par lui-même. À cela s’ajoute l’impératif de discrétion. Les maçons, comme tous les défendeurs de liberté, ont toujours été combattus par les pouvoirs totalitaires et souvent par les pouvoirs religieux qui privilégient le dogme sur l’expérience.

Secte
On pense pour vous.
La maçonnerie est l’antisecte par excellence. Une secte veut accaparer les esprits, les formater, les dominer… les transformer en esclaves. Les esclaves ne peuvent pas être maçons, car ils ne sont pas libres. Les sectes accaparent l’esprit de leurs proies en multipliant les réunions d’endoctrinement, en isolant les adeptes et éventuellement en leur piquant leur fric, sans parler des affaires de détournements fiscaux, d’escroquerie et autres affaires de fesses. Les tenues en maçonnerie se tiennent généralement deux fois par mois. Les maçons ne sont pas des clones. Ils n’ont pas de chef, seulement un représentant administratif élu. Ils sont tous majeurs. Ils obéissent à leur seule conscience puisqu’il n’existe pas de dogme maçonnique. Ils sont soumis volontairement aux lois de la République, etc., etc.

Serment
Voulez-vous prendre comme frère et comme sœur… ?
C’est l’engagement pris à l’occasion de l’initiation sur les TROIS GRANDES LUMIÈRES (Volume de la Loi Sacrée, l’équerre et le compas). Tous les maçons prêtent serment, quelle que soit leur obédience. Le Volume de la Loi Sacré est la Bible (une Bible commune) ouverte au prologue de l’Évangile de saint Jean, ou un autre livre dit sacré, ou encore, un livre aux pages vierges ou les constitutions de l’obédience.
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Signe
Le machin secret (rien ne se crée, tout se transforme).
Il paraît qu’ils ont des signes secrets pour se reconnaître partout. Ah ! le franc-maçon universel !!! Plus sérieusement, le signe est une gestuelle précise que l’on exécute pendant les rituels. Les signes sont un rappel à soi (ou de soi) et ils sont différents selon les DEGRÉS. Ils ont une signification propre. Les mots, signes et ATTOUCHEMENTS constituent le « catéchisme » maçonnique, appelé TUILAGE.

Silence
On tourne.
Le silence est de rigueur sur les colonnes. Aucun bavardage n’est permis et pour prendre la parole, il faut en demander la permission selon un formalisme très particulier. Le silence fait partie de l’enseignement traditionnel. Si les apprentis doivent se taire, c’est pour mieux écouter, mieux comprendre et mieux analyser ce qui se passe en eux, pendant les tenues et après le travail en loge.
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Sommeil
Dormez, je le veux…
On dit d’un frère (ou d’une sœur) qu’il est « en sommeil » quand il décide pour différentes raisons de ne plus fréquenter sa loge (et éventuellement d’autres loges) pendant un certain laps de temps. Il s’agit d’un acte volontaire et non d’une radiation. Ce n’est pas non plus une démission, mais plutôt « une suspension » souvent pour faire le point soit sur sa vie spirituelle, soit sur sa vie profane. Les frères et sœurs sont alors prévenus.

Suprême Conseil
Rien à voir avec le suprême des grands chefs.
Le Suprême Conseil de France est l’autorité maçonnique qui gère les ateliers supérieurs (du 4e au 33e degré) du Rite écossais ancien et accepté de la Grande Loge de France. Sa création remonte à 1804.
Il existe aussi un Suprême Conseil pour la France qui s’occupe toujours des hauts grades, mais pour la Grande Loge nationale française, et un Suprême Conseil de l’Ordre mixte et international du Droit humain qui a autorité sur les loges relevant du Droit humain.

Surveillants
Ils veillent sur le grain à moudre.
Il existe deux surveillants parmi les OFFICIERS d’une loge : le PREMIER SURVEILLANT, chargé de la formation des compagnons et le second surveillant, chargé de l’instruction des apprentis.

Symbolisme
Seins bols… cymbales, saint Bol ?
« Car ici, tout est symbole » disait le Sage. Le symbole a toujours au moins deux sens. L’un est patent, relié à sa fonction. L’autre (ou les autres) est latent. Il faut le découvrir et surtout l’éprouver, autrement dit, le ressentir. L’utilisation des symboles en maçonnerie est de première importance, car cela fait partie de l’enseignement. Les sens sont sollicités au même titre que la réflexion. L’interprétation personnelle du symbole fait partie du travail du maçon et procède de la loi traditionnelle de l’analogie.
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T
Tableaux de Loge
On ne les vole jamais.
On dit aussi tapis de loge. C’est une toile peinte plus ou moins habilement, qui se déplie au centre de la loge à l’occasion des tenues. Les anciens maçons opératifs traçaient parfois à la craie ce qui est aujourd’hui le tableau de loge pour « créer » le temple quand les réunions se tenaient à l’extérieur, dans la nature ou dans les auberges. On retrouve dessinés sur ce tableau un certain nombre de symboles considérés comme essentiels. Il est possible d’en découvrir de nombreux dans les musées maçonniques comme celui du Grand Orient de France ou de La Grande Loge de France. Il est à noter que certains ateliers n’ont pas de tableaux de loge recouvrant le PAVÉ MOSAÏQUE pour des raisons qui leur sont propres.

Tablier
Tenue de soirée ou de journée obligatoire.
Un maçon doit impérativement porter en tenue une paire de GANTS blancs et un tablier. Le tablier fait référence aux anciens métiers opératifs. Il est en peau ou en soie, peu importe, et diffère selon l’âge maçonnique du frère ou de la sœur. Il est aussi là pour marquer l’absence de différence sociale entre les maçons.

Temple
C’est le lieu où se réunissent les francs-maçons, où se tiennent les tenues ou réunions de loge. Le temple est orienté est/ouest. À l’orient, siège le Vénérable maître de la loge. À l’occident, on trouve les deux SURVEILLANTS. Le premier siège sur la colonne du Midi (sud) et le second sur la colonne du Septentrion (nord). Il arrive que la position des surveillants soit inversée en fonction du rite pratiqué.
Que ma concierge soit rassurée : on n’égorge pas les petits enfants dans les temples, tout simplement parce qu’il faut être majeur pour entrer en loge…

Templiers
Temps pliés.
Non. Les maçons ne descendent pas historiquement parlant des Templiers. Mais la maçonnerie en a subi quelque influence indirectement et surtout symboliquement. Indirectement, car les Templiers ont forcément entretenu des liens avec les maçons opératifs, bâtisseurs de chefs-d’œuvre. Symboliquement, avec l’idéal de chevalerie : le Rite écossais rectifié en particulier (mais ce n’est pas le seul), d’inspiration chrétienne et chevaleresque, qui a été marqué par la Stricte Observance Templière, un ordre maçonnique allemand. Dans les hauts grades, il est fait référence à différents titres de chevaliers.
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Tenue blanche fermée
Circulez. Il n’y a rien à voir…
L’atelier (ou plusieurs ateliers) reçoit un conférencier non-maçon. Seuls les francs-maçons sont invités. C’est la raison pour laquelle, on parle de tenue blanche fermée. Enfin, désolé pour ma concierge, les tenues noires n’existent pas. Mais les frères et sœurs portent pour les tenues, des tenues noires (costumes sombres, de type smoking pour les hommes). Un peu de tenue quand même…

Tenue blanche ouverte
Tenue de soirée.
Une tenue blanche ouverte est une réunion dans un temple qui permet à des profanes de venir sur invitation prendre connaissance d’un thème maçonnique (souvent sous forme de conférence). C’est l’occasion de rentrer dans un temple, de rencontrer des maçons, de poser des questions. Mais il n’y a pas à cette occasion de travaux réservés aux seuls maçons avec le rituel de loge.

Tolérance
Madame Claude était-elle une sœur ?
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La tolérance est l’une des principales vertus maçonniques. C’est aussi sa force. Elle est le corollaire de la liberté de conscience. Ennemie des intégrismes et des totalitarismes, la maçonnerie tolérante est parfois mal tolérée. On comprend alors pourquoi les maçons pratiquent la discrétion et ne révèlent pas l’appartenance de leurs frères et sœurs sans leur accord.

Tradition Primordiale
Elle d’abord.
Une connaissance essentielle, venue du fond des âges, transmise oralement et par écrit considérée comme la somme des sagesses à préserver, car elle nous relie à notre passé et à notre devenir. La tradition est, pour la franc-maçonnerie, une transmission.

Trente-troisième
Dites 33… Dites 33.
C’est le degré le plus élevé dans la progression du Rite écossais ancien et accepté. Souvent, une vie complète ne suffit pas à l’atteindre. Et je ne sais pas ce qu’on dit puisque je ne suis pas trente-troisième. (Ma concierge est déçue.)

Trois grandes lumières
Aucune d’elles n’est journaliste.
Il s’agit du VOLUME DE LA LOI SACRÉE, du COMPAS et de l’ÉQUERRE. Chacune de ces lumières représente un aspect particulier, mais complémentaire de l’idéal maçonnique, tourné vers l’ouverture aux autres et l’approfondissement de soi. Les trois grandes lumières sont placées sur l’AUTEL DES SERMENTS.

Trois points
Sur le sexe ou ailleurs, cela s’appelle des grains de beauté.
Encore un fantasme. Ma concierge et ses amis n’ont pas leur pareil pour déceler trois points dans une signature, car, disent-ils, c’est comme cela qu’on lève le maçon.
Personnellement, je n’ai jamais placé trois points dans ma signature et mes amis maçons non plus. Les seuls que j’ai vus procéder ainsi n’étaient pas des « frangins », mais cette ambiguïté leur allait comme un gant – si j’ose dire – et semblait fournir une explication à ceux qui continuent à penser qu’il existe bel et bien un complot maçonnique universel, cela va de soi (ou de soie, composition du tablier).

Tronc de la Veuve
La femme-tronc de la maçonnerie ?
C’est ainsi que l’on nomme la boîte dans laquelle les frères et les sœurs versent leur obole, en toute liberté et en toute discrétion.
Le tronc de la Veuve est à la disposition du frère ou de la sœur dans le besoin. C’est donc une trousse de secours en quelque sorte.

Tuilage
… et coquillages, cela pourrait faire une chanson.
Prendre une tuile sur la tête. Une tuile, dans le langage courant, c’est un pépin, un malheur. Pour les maçons, le tuilage est une opération qui consiste à vérifier que son vis-à-vis est maçon. C’est grâce au tuilage que l’on sait si un maçon a l’ÂGE pour participer à des travaux en loge.
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V
Vénérable
Le big boss de l’atelier.
Le Vénérable est un maître maçon élu par ses pairs pour diriger un ATELIER pendant le temps de son mandat. Il a autorité sur l’ensemble des frères (et sœurs) de son atelier. Il dirige les travaux aux trois degrés et préside la CHAMBRE DU MILIEU (non, ce n’est pas le milieu marseillais). Il est aussi l’interlocuteur de l’obédience, en particulier dans le cadre des rapports administratifs.

Vitriol
C’est plus fort que l’eau de Javel.
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Il s’agit de l’abréviation de Visita Interiora Terrae, Rectificando Invenies Occultum Lapidem. Ma concierge en reste bouche bée ! Cette phrase, qui signifie « Visite l’intérieur de la Terre, et, en rectifiant, tu trouveras la pierre cachée », est un sujet de méditation soumis au profane quand il est seul dans le CABINET DE RÉFLEXION, juste avant son initiation. Qu’est-ce que la pierre cachée ? L’intérieur de la Terre est-il l’intérieur de l’être ? Comment s’opère cette opération alchimique ? À vous d’y répondre…
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Volume de la Loi Sacrée
Beaucoup de sacré en peu de volume.
C’est le livre sur lequel le maçon prend ses obligations : la Bible, un autre livre considéré comme sacré, un livre blanc ou les constitutions de l’obédience.

Voûte d’acier
En tout bien, tout honneur.
Les frères et sœurs lèvent leur épée « pointes contre pointes » sur les deux colonnes pour accueillir un visiteur avec les honneurs qui lui sont dus.

Voyages
Ils ne forment pas que la jeunesse.
Deux sens différents pour ce terme. Voyager signifie visiter d’autres ateliers. C’est dans de nombreux rites une obligation pour les compagnons.
Et puis, il y a les voyages au cours de l’initiation. Ce sont des périples dans le cheminement de la loge qui sont destinés à frapper la conscience, l’intelligence et les sens de celui ou de celle qui les vit. Les voyages relèvent de la tradition initiatique, dans la tradition grecque (Hercule, Ulysse) ou chevaleresque (quête du saint Graal), par exemple.




Appendice cite, appendice site
Site
www.maçon-es-tu-là : c’est le site que rêve de constituer ma concierge, son grand maître (un ancien de Félix Potin) et ses relais de cartes de stress. Mais il n’existe pas encore, et le nom n’est pas encore déposé.

Pour ceux qui veulent aller plus loin…
Deux réflexions qui pourraient faire partie d’une planche tracée.
I. Les droits et les devoirs du franc-maçon dans la cité
Un classique si l’on se réfère à l’abondante littérature qui remplit les rayons des librairies spécialisées. Chaque auteur a un point de vue sur la question. Pour les mordus de la lecture, je citerai deux ouvrages qui sortent du lot : Maçonnerie individu, communauté de Jean Mourgues aux éditions Détrad et Lumière sur la franc-maçonnerie universelle de Jean Verdun, toujours aux mêmes éditions (lumière, sans s).
Deux réflexions d’ensemble qui débouchent sur une praxie, une logique de l’action, mais qui ne doivent à aucun moment remplacer une réflexion personnelle, car rien n’est plus pénible, ici comme ailleurs, que le « copier-coller », cette prothèse de la pensée normalement étrangère à la réflexion maçonnique.
Une réflexion personnelle, donc. Celle que je souhaite partager.
 
Premier postulat d’importance qui fonde la maçonnerie : on ne naît pas franc-maçon, mais on le devient. Le franc-maçon est une création ou une créature de l’homme, alors que l’homme est une création de Dieu ou de la nature. C’est selon les convictions de chacun. Peu importe, d’ailleurs.
Et que cherche l’homme ? Avant tout la liberté. Comment s’acquiert et se manifeste la liberté ? Par la conscience et la volonté. La liberté sert à construire, à ordonner. Elle naît d’abord de la désobéissance, si l’on en croit le livre de la Genèse. La liberté est d’abord et avant tout une transgression.
Qu’est-ce qu’un franc-maçon ? C’est un homme libre et de bonnes mœurs. Un homme libre, car créé libre par l’initiation.
 
Deuxième postulat : la liberté n’est pas seulement un droit, c’est un attribut, comme la lumière. Cette liberté doit imprégner tous les lieux, toutes les situations dans lesquelles nous évoluons. « Famille, travail, patrie » diraient les vilaines langues. Cette liberté est la condition première de la maçonnerie. Son fondement. Aucun pays totalitaire ne supporte la maçonnerie. Liberté insupportable pour les tyrans qui ont peur de la désobéissance comme la nature a horreur du vide. Trotski, l’homme à qui une hache a retourné tout l’amour qu’il portait au genre humain, voulait détruire la maçonnerie. Et son agitation s’est soldée par la béatitude éternelle. La liberté est le mètre étalon de la maçonnerie. Sorte de pavillon de Breteuil de la pensée.
 
Alors que devons-nous porter dans la cité ? Avant tout, ce que nous sommes : des hommes libres et de bonnes mœurs. C’est le sens du mot travail dont les maçons parlent toujours. Le travail, c’est porter de la liberté et les bonnes mœurs au-dehors. Avec cette différence : pour nous, francs-maçons, le travail n’est jamais la répétition, le geste servile, car le goût de la désobéissance a la saveur de la pêche et du péché. Il est rafraîchissant et éclairant. Car dans la cité, le maçon – parce qu’il est un homme libre – est toujours un suspect. Il doit donc être perpétuellement en éveil.
Le maçon, créature de l’homme, sait que la vérité absolue, si chère aux intégristes et plus généralement aux marchands de certitude, n’existe pas. Beaucoup en rêvent, mais elle est contraire à la liberté, contraire aux fondements de la maçonnerie.
Lorsque Pilate demande à Jésus ce qu’est la vérité, ce dernier ne lui répond pas. De cela, on peut déduire que la maçonnerie n’agit pas en tant que telle, elle agit au travers du maçon. L’influence de la maçonnerie sur nos sociétés est un mythe propagé par ceux qui croient à la théorie du complot.
L’influence de la maçonnerie n’existe pas dans la cité. Mais l’influence des maçons est une réalité. Elle doit se manifester tout d’abord dans la qualité d’écoute. Porter au-dehors la sagesse du dedans.
Dans nos loges, nous apprenons d’abord à écouter et à nous taire. Puis nous pouvons prendre la parole et seulement ultérieurement, nous prenons position, lorsque nous votons. C’est un modèle de comportement que d’écouter autrui d’une oreille attentive. De prendre la parole quand c’est nécessaire avec une parole neuve. C’est tout le sens de l’éveil et de la liberté. Une parole neuve, c’est avant tout celle qui s’exprime non pas par stéréotype, conformisme, mais parce qu’elle est constructive, parce qu’elle est libre. La parole libre est une fulgurance de l’esprit. Quelque chose qui nous traverse au moyen des idées ici et là, éparses chez les uns et les autres qui se rassemblent pour construire.
Ce qui m’a toujours étonné chez les maçons, c’est qu’ils sont pratiquement les seuls à être ravis quand on ne pense pas comme eux, pourvu que l’idée et le point de vue avancés respectent l’homme, sa liberté et les bonnes mœurs.
Le principal devoir du maçon est d’écouter sa liberté dans toute la cité et d’écouter toute la cité dans sa liberté intérieure, c’est-à-dire dans sa conscience éveillée. Il n’y a pas de sujet que la maçonnerie n’ait à connaître. Pas de tabou, pas de censure.
Alors, chaque jour, nous observons notre parole, notre comportement. Nous ne nous jugeons pas, mais nous repérons la répétition d’un lieu commun, le mensonge, l’absence d’écoute à la parole d’autrui. Nous ne pourrons rien construire sans cette hygiène élémentaire. Rappelons-nous qu’un esclave ne peut devenir maçon. Prenons garde à ce qu’un maçon ne devienne un esclave.
Herbert Marcuse, dans L’Homme unidimensionnel écrivait : « L’esclave, c’est celui qui ne rebelle plus. » Un maçon est toujours un suspect et potentiellement un rebelle.
Bouddha affirmait qu’il ne fallait jamais rien accepter avant de l’avoir éprouvé et qu’il ne fallait jamais placer quelqu’un au-dessus de soi. Et de conclure en direction de ses disciples les plus intimes qu’il fallait s’efforcer d’aller toujours vers davantage de liberté.
 
II. Une réflexion personnelle sur Jonathan Livingston le goéland : un conte initiatique
Le goéland qui vole le plus haut est celui qui voit le plus loin.
Telle est l’une des leçons que nous pouvons tirer de Jonathan Livingston le goéland, de Richard Bach.
Arrière, arrière et arrière-petit-fils de Jean Sébastien Bach… et pilote de son état…
Une histoire initiatique qui a le mérite de guider l’esprit sans intention de le formater, de libérer la conscience plutôt que de l’alourdir d’une dette qui se refile de père en fils, une dette qui vous met du plomb dans les ailes à jamais et dont nous pouvons remercier pour l’éternité nos amis religieux…
Pourquoi vouloir voler haut, quand on est un goéland… ? « Pour la majorité des goélands, voler ne sert qu’à se nourrir… » Alors pourquoi diable… ? Vous savez, celui qui se cache dans les détails… parce que c’est l’avis de la communauté, parce que c’est érigé en principe. Et c’est bien connu : les principes deviennent des lois et les lois des substituts de l’intelligence, des prothèses de la pensée, car réfléchir autrement, c’est dangereux pour le groupe.
 
Voler pour voler.
Voilà la différence, c’est ce que veut Jonathan, incompris du groupe. Voler par goût et soif de liberté, cette liberté qui fait peur aux esclaves, surtout quand ils ont été libérés et deviennent esclaves du groupe par reconnaissance et d’eux-mêmes par ignorance… Cette liberté qui s’acquiert d’abord par la rupture, la transgression avec les autres goélands. Et dans un premier temps par l’apprentissage de la solitude…
Jonathan, pour avoir voulu voler encore plus haut, beaucoup plus haut que nécessaire, sera exclu du groupe…
Ce que nous dit Jonathan est dit de haut, peut-être d’en haut. En tout cas, pour reprendre la formule de Nietzche « dit des plus hautes solitudes »… C’est la recherche de la perfection…
 
Tout part d’un simple constat : « Il y a mieux, dit-il, à faire dans la vie que de se battre à l’arrière des bateaux de pêche ou dans les décharges publiques pour une misérable tête de poisson. »
Refuser de découvrir, c’est refuser de donner un nouveau sens à sa vie et peut-être même simplement du sens à sa vie…
 
Que veut le groupe ?
Qu’a-t-il instauré ? Une communauté à solidarité mécanique où l’individu ne peut exister ni se distinguer du groupe sans menacer sa cohésion. Être différent, c’est être irresponsable dit le groupe…
Que dit Jonathan ? « Qui donc est plus responsable que le goéland qui découvre la liberté alors que pendant des siècles, les goélands n’ont eu comme occupation que de manger ? »
 
Voler si haut qu’on ne peut plus se fier à ses yeux, car ce que nos yeux nous montrent, ce sont les limites de toutes choses.
Or ce que nous dit Jonathan, fort de son exigence de perfection, c’est qu’il n’y a pas de limite… Un message qui, il y a quelques siècles, aurait conduit au bûcher ceux qui tenaient de tels propos… au bûcher de ceux qui affirmaient que la Terre est plate et qui ont aujourd’hui toujours des pensées plates…
Il n’y a pas de limite, la foi n’est pas nécessaire, il faut voler, voler encore, voler toujours.
Voler à 135 kilomètres à l’heure, puis à 185 kilomètres à l’heure.
Comme le fait Jonathan.
S’écraser sur l’eau pour connaître le poids de l’échec. Douter, être déstabilisé dans ses convictions.
« Si j’étais fait pour apprendre tant de choses sur le vol, j’aurais des cartes maritimes en guise de cervelle. Si j’étais fait pour voler à grande vitesse, j’aurais les ailes courtes du faucon et je me nourrirais de souris. »
Je dois me contenter d’être ce que je suis.
Mais suis-je vraiment ce que je suis ?
N’est-ce pas le poids de l’esclavage, le conformisme, le groupe qui pense pour moi… ? Ne suis-je pas cet être à la pensée mécanique ?
 
Qui est-ce qui parle en moi ou à partir de moi ?
« Le message du groupe de goélands : je vole pour manger… Je vole pour manger et … je vole pour manger. »
S’isoler du groupe, c’est se fragiliser psychologiquement et physiquement… La conscience différenciatrice est d’abord une souffrance habillée en questions pour soi.
 
La quête de la perfection commence dans la souffrance – pas celle du judéo-christianisme… – mais de la souffrance de la conscience de soi, de l’impossibilité du ressenti avec beaucoup d’autres.
Dès que l’on parle de ces hauteurs, on a peu d’interlocuteurs, parfois on n’en a pas.
 
La solitude est la première étape de la perfection. Jonathan comprend que c’est par une action sur lui-même et une modification de son système de représentation que nous gagnerons en liberté et non par le changement, la modification exclusive de notre environnement.
Pourquoi la vie des goélands est-elle si brève, si mécanique, si pauvre… ? Jonathan répond : à cause de l’ennui, de la peur et de la colère qui chassent toute pensée libératrice.
Voler plus haut… Toujours plus haut… À ces hauteurs, on rencontre parfois un compagnon de route, puis deux ou trois et la société à solidarité mécanique devient une société par solidarité complémentaire, pour reprendre les propos de Durkheim. Une société où chaque individu est exigeant, se spécialise et devient indispensable aux autres et réciproquement.
 
Voler haut. Chacun doit exiger d’aller vers sa propre perfection.
C’est le sens du mot paradis… Jonathan comprend qu’il ne s’agit pas d’un lieu, d’un espace ou d’une durée : c’est ce que l’on peut obtenir en atteignant la perfection dans ce que l’on aime… Après ce que l’on aime, viennent ceux que l’on aime… car à aucun moment, Jonathan n’oublie les autres… Mais il dépasse la question qu’il s’est posée au début « pourquoi sommes-nous si peu nombreux à vouloir être libres ? » Et il nous dit : « Voilà le cadeau que nous pouvons faire, aider ceux qui veulent apprendre à découvrir ce qu’ils aiment faire, et ce pourquoi ils sont faits. »
 
Voler plus haut, aller vers la vitesse absolue, la vitesse de la pensée, la pensée libre, la perfection absolue et l’omniprésence… Porter au-dehors ce qui est au-dedans. Être un homme libre et de bon heurt…
 
Voyons donc qui heurte ainsi à notre boîte crânienne.
Et Jonathan, après avoir été seul, après avoir rencontré ceux qui ont tout comme lui l’exigence de la perfection, après avoir choisi de retourner dans la cité des goélands qui volent seulement pour manger…, de conclure que « le perfectionnement de soi et l’accession à sa légende personnelle passent également par le partage de son savoir et de son expérience avec les profanes en demande d’initiation… »
 
Voler plus haut sans maudire… puis sans mot dire…
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¢’est aussi le devoir

de progression, rendue
possible par 1’initiation,
qui reconstruit 1a vision
de 1'8tre et du monde.
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Le delta lumineux &
différentes significations,
mais globalement, il est
la marque de la
transcendance, du Grand
architecte de 1 Univers,

du Principe Absolue.
Les chrétiens J verront le
chiffre 3 (le Pere, le Fils
ot 1 Esprit saint),
les hindouistes Brahma,
Vishnu et Giva, les
mystiques, le soufre
le mercure et le sel de la
tradition alchimique et les
francs-magons les trois
piliers qui ornent un
Temple : S88€S5€» force
et beauté.
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Le candidat doit répondre &
de nombreuses questions qui
ont deux objectifs.

Le premier consiste & mieux
le connaltre, qu’il s’agisse
de sa vie intime, familiale,
professionnelle, de ses
opinions philosophiques,
religieuses, de ses
gofits, etce
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Pour entrer en magonnerie,
i1 faut tout d’abord en
faire la demande car on ne

nalt pas franc-magon,
s on est créé franc-magon

mai
. . s .
par 1 initiation.
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Sur le chemin initiatique
— le fameux ngonnais=toi
toi-méme" de Socrate —
il faut franchir
certaines épreuvese
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Pour les magons, 1 épée
flamboyante a un pouvoir de
création.
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1,’iddal de la chevalerie
(quéte du Graal, défense
d’un temple symboliquey
recherche du divin en soiees
est présent en magonnerie.
Le rBle de 1’ épée est
fondamental.
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Les magons pensent qu ‘un
lieu est sacré dés lors
que ceux qui le composent
le rendent sacré par leurs
attitudes, pensees et
comportements.
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Le compas
_ avec 1 équerre =
est 1'un des symboles
emblématiques de 1a
franc-magonnerie.
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11 faut sep?t maltres
magons pour ouvrir les
travaux d’une loge. On dit
que trois la dirigent
et sept la rendent juste et
parfaite. Le college des
officiers est composé de ceux
qui exercent une fonction
dans le rituel pour que les
travaux et le rituel
soient opérantse
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On laisse ses métaux
4 la porte du temple. On
laisse ses illusions et

ses "avoirs”e
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Symboliquement, le maltre
est celui qui & appris &
tracer les plans en harmonie
avec les lois de 1’Univers.
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Réaliser 1 1mportance de
la vertlcallte, puis
celle de I horlzontallte
avant d entrer en maitrise
nous renvoie au symbolisme
de la croix.
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Les magons ont été
. ¢ ¢
persecutes dans le passe
et les mots de semestres
sont un outil pour dviter

des intrusions non
souhaitables.
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La Loge nationale
frangaise, exclusivement
masculine, 3’ inspiration

indiste, organisée en
réddration de loges,
travaille sous 1’ égide
du Grand Architecte de
1’Univers. On y pratique le
Rite écossais rectifié, le
Rite francais et le
Rite émulation.
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Te 1 (la monade) est le
tout, 1 incommensurable,
1’unité d’oh tout découles
Le 2 provient de la
manifestation du 1, de son
extension par exemple par
émanation (division).

Le binaire crée l1a force
d’engendrer. Le 3 rend
possible 1a compréhension
du principe (le 1) et de sa
manifestation (2). Le 4 rend
possible la compréhension du

plan inférieur et de
ses manifestations, en
particulier au travers des
quatre éléments que sont
1’air, la terre, le feu
et 1’ eau.
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la concierge a bien noté
qu'il n'y avait pas de petit
mattre, de petit expert,
car la magonnerie voit
tout en grand.
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Le terme obligation
est plus vaste
puisqu’il comprend aussi
des engagements moraux
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11 faut rendre hommage = et
chez les magonsS, cela va
pien au-deld - 4 ces maitres
du ciseau & sculpter, & ces
virtuoses de 1a truelle et
ces artisans—artistes.
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En dehors, des officiers
de 1la Loge, il existe ce
que 1’on appelle les grands
officiers de 1’ obédience,
tous €lus : le Grand
Maltre qui est le président
de 1’association, le Premier
Grand Maltre adjoint qui le
seconde (il peut ¥
avoir un second Grand
Haitre adjoint).
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Pour parvenir a3 la
mattrise, il faut avoir été
apprenti, puis compagnon
durant un certain 1laps
de temps qui ne peut 8tre
inférieur & trois années
et qui est dans les faits
souvent plus longe Pour
cela, le candidat doit
gtre prét.
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1’initiation est un
Svenement solennel,
collectif pour s& mise en
scbne, et le partage de son
ressenti est profondément
individuel puisqu’il
s’agit d’une seconde
naissance, cette fois=ci
choisiee.
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1’ initiation — selon moi et
cela n'er,xgage personne d’autre =
cestl appropriation, puis la
résonnance intime d’une histoire
empruntée aux grandes
1égendes de 1 humanité que 1’on
fait siennes au {ravers des
dmotions (approche sensible), de
1a réflexion (approche
intellectuelle) et du vécu
(approche sociale).





images/00041.jpeg
1’ initiation peut €tre
comprise comme un
psychodrame, un face=a-face
avec soi-mémee
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profondément ésotérique,
1a Kabbale a influencé
le symbolisme magonnique.
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11 faut chercher le sens
4 travers des clefs
qui sont données et

patiemment comprises par

les chercheurse.
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I1 est des contes
initiatiques qui utilisent
1’univers magique pour faire
passer des messagesS.
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Contrairement % une idée
regue, cette devise n est
pas une creatlon de la
maconnerle qui 1’a empruntee

4 1la République.
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Dans les rituels,
1e Vénérable et les deux
surveillants ponctuent tour
4 tour certaines phrases
d’un ou de plusieurs coups
de maillets. I1s appellent
ainsi & la vigilance.
o'est un rappel de sol,
un exercice propre 4 la
aémarche initiatique.
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¢’est une des legons de
la magonnerie que d’associer
des outils, des qualités, des
complémentarités et parfois
des oppositions pour nourrir
1a réflexion de chacun.
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certains mystiques ont
eu une influence Sur une
forme de magonnerie : Par
exemple, Louis=Claude de
saint=-Martin, ait 1le
hilosophe inconnu, qui a
influencé Willermoz le
fondateur du Rite écossais
rectifié.

P
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Pour aller un peu plus
loin, il faut dire que
certains historiens pensent

que le courant des illuminés
de Bavidre a eu une influence
cur la Révolution frangaise
alors que contrairement
3 une idée regue, le rble
des magons dans ladite
Rrévolution est un sujet
de polémiques.





